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C
hargé par le président 

de la République, M. 

Abdelmadjid Tebboune, 

le Premier ministre, M. Sifi 

Ghrieb, a présidé, samedi 

au Centre international de 

conférences (CIC) Abdelatif-

Rahal à Alger, la cérémonie de 

distinction des lauréats de la 

20e édition du Prix du président 

de la République pour les 

jeunes créateurs “Ali Maachi”, 

couvrant différentes spécialités 

littéraires et artistiques, à 

l’occasion de la célébration de 

la Journée nationale de l’artiste.

La cérémonie, qui s’est déroulée 

en présence de la ministre de la 

Culture et des Arts, Mme Malika 

Bendouda, de membres du 

gouvernement et de conseillers 

auprès du président de la 

République, a été marquée par 

la remise des prix aux lauréats 

dans différentes catégories dont 

le roman, la poésie et les œuvres 

musicales.

Dans la catégorie du roman, 

le premier prix a été attribué 

à Kebaili Aïcha, alors que 

Meziane Nesrine a obtenu la 

deuxième place et Mazari Bilal 

la troisième.

Dans la catégorie de la poésie, 

la première place est revenue 

à Ilyass Saber, la deuxième à 

Bendrihem Ahlam et la troisième 

à Boukhari Amine.

Concernant la catégorie de 

l’écriture théâtrale, le premier 

prix a été attribué à Mokrani 

Samy, tandis que Gherbi Mouna 

a obtenu la deuxième place et 

Ismallah Anouar la troisième.

Dans la catégorie des œuvres 

musicales, le premier prix a été 

attribué à Briki Malek Islam, 

suivi de Abderrezak Boukraa et 

de Belkhiri Boujemaa .

Pour les chants et la 

chorégraphie, Mohamed Mbarek 

a décroché la première place, 

tandis qu’Abdelhak Sahraoui 

et Amine Zerrouk ont obtenu 

respectivement les deuxième et 

troisième places.

Pour la catégorie des arts 

cinématographiques et 

audiovisuels, Abdessamed 

Youssefi a obtenu la première 

place, suivi de Oussama Daas et 

Imad Saraidi.

Concernant les arts dramatiques, 

le premier prix est revenu à 

Ferial Medjadi, suivie de Charaf 

Belkacem et de Mohamed Briki 

Chaouche.

Pour les arts plastiques, Siham 

Adjimi a remporté le premier 

prix, alors que les deuxième et 

troisième places sont revenues 

respectivement à Belkhiri El 

Bahi Yahia et Azzi Sabrine.

Le président du jury, Slimane 

Djouadi, a indiqué que cette 

édition “a vu la participation de 

565 créateurs des deux sexes, 

avec une prédominance du 

roman par rapport aux autres 

catégories”. APS 

U
n nouveau responsable 

prend les commandes 

d’un département clé 

de l’Etat-major de l’Armée 

nationale populaire (ANP).

Mercredi, le Général d’Armée 

Saïd Chanegriha a procédé 

à l’installation officielle du 

Général-major Hamid Fekkane 

à la tête du Département 

emploi-préparation de l’Etat-

major de l’ANP.

Au-delà de cette passation de 

responsabilités, le chef d’Etat-

major a profité de l’occasion 

pour insister sur l’adaptation 

permanente des forces armées 

aux mutations rapides des 

environnements sécuritaires et 

militaires.

Département emploi-

préparation de l’ANP : Hamid 

Fekkane succède à Belkacem 

Hasnat

Selon un communiqué du 

ministère de la Défense 

nationale, le Général d’Armée 

Saïd Chanegriha, ministre 

délégué auprès du ministre 

de la Défense nationale et 

chef d’Etat-major de l’ANP, 

a installé officiellement le 

Général-major Hamid Fekkane 

dans les fonctions de chef 

du Département emploi-

préparation de l’Etat-major de 

l’ANP.

Cette nomination intervient 

en application du décret 

présidentiel du 21 mai 2026. Le 

nouvel responsable remplace 

le Général-major Belkacem 

Hasnat.

Lors de la cérémonie, Saïd 

Chanegriha a rappelé que cette 

installation s’effectuait au nom 

du président de la République. 

Chef suprême des Forces 

armées et ministre de la Défense 

nationale. Il a également appelé 

les cadres concernés à travailler 

sous l’autorité du nouveau 

responsable. Et à appliquer ses 

orientations dans le respect des 

règlements militaires et des lois 

de la République.

Saïd Chanegriha insiste sur la 

préparation opérationnelle de 

l’ANP

Au cours de son intervention, 

le chef d’Etat-major a adressé 

plusieurs instructions aux 

cadres du Département emploi-

préparation. Ces orientations 

portent principalement sur la 

nécessité de poursuivre les 

améliorations et les adaptations 

des dispositifs déjà mis en place 

afin de répondre aux évolutions 

du contexte sécuritaire.

Dans ce cadre, Saïd 

Chanegriha a souligné que les 

transformations observées dans 

les conflits modernes imposent 

de renforcer davantage les 

efforts de préparation et de 

formation. Il a insisté sur 

l’importance de consolider 

la préparation opérationnelle 

des forces, de développer 

les actions de formation et 

de perfectionnement. Mais 

aussi d’élever le niveau de 

combat des personnels et des 

unités. Le chef d’Etat-major 

a également mis l’accent sur 

l’adaptation continue aux 

systèmes d’armes modernes. 

Ainsi que sur le maintien d’un 

haut niveau de disponibilité 

face aux défis et aux enjeux qui 

marquent les scènes régionale 

et internationale.

« Je voudrais souligner, à cette 

occasion, que les immenses 

progrès que l’on observe dans 

les champs de bataille modernes 

nous obligent à redoubler 

d’efforts », a déclaré le Général 

d’Armée Saïd Chanegriha.

De nouveaux défis sécuritaires 

au cœur des orientations

Le chef d’Etat-major a 

également mis l’accent sur 

la nécessité d’assurer une 

préparation adaptée aux 

évolutions technologiques et 

aux mutations des menaces 

sécuritaires.

Selon lui, les forces de l’ANP 

doivent continuer à s’entraîner 

selon les méthodes les plus 

appropriées. En tenant compte 

à la fois des équipements 

modernes en dotation et de 

la complexité croissante 

des enjeux régionaux et 

internationaux.

L’objectif affiché est de 

permettre aux différentes 

composantes de l’armée de 

conserver en permanence 

les capacités nécessaires à 

l’accomplissement de leurs 

missions, quelles que soient les 

circonstances.

La cérémonie s’est achevée 

par la signature du procès-

verbal de passation de pouvoir 

entre le responsable sortant 

et son successeur. Marquant 

officiellement la prise de 

fonctions du Général-major 

Hamid Fekkane à la tête 

du Département emploi-

préparation de l’Etat-major de 

l’ANP.

Chanegriha nomme un nouveau responsable à l’État-major 
et alerte sur les défis à venir

PRIX DU PRÉSIDENT POUR LES JEUNES CRÉATEURS “ALI MAACHI” :
Le Premier ministre préside la cérémonie de distinction 

des lauréats
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L’Algérie brille à Oxford et dans les classements universitaires 
mondiaux

L’ALGÉRIE ACCÉLÈRE FACE AU CANCER: 
Une unité de fabrication d’anticorps monoclonaux inaugurée

 à Oran

PRESCRIPTION DES MÉDICAMENTS:
 Un nouveau texte réglementaire en preparation

Le Premier ministre, Sifi 
Ghrieb, a présidé ce mercredi 
une réunion du gouvernement 

consacrée à l’examen de plusieurs 
dossiers à caractère sanitaire et de 
développement. Les travaux ont 
également porté sur le suivi de 
projets stratégiques d’envergure 
nationale relevant des secteurs des 
transports et des ressources en eau.
Santé : Un nouveau cadre 
réglementaire pour la prescription 
et la délivrance des médicaments
Selon le communiqué des services du 
Premier ministère, le gouvernement a 
examiné un projet de décret exécutif 
fixant les conditions et les modalités 
de prescription et de délivrance des 
produits pharmaceutiques à usage 
humain.
Ce texte réglementaire vise à 
accomplir plusieurs objectifs de 
santé publique en encadrant les 

pratiques pour structurer l’activité 
des professionnels de la santé au sein 
des établissements publics et privés, 
tout en garantissant une utilisation 
sûre, efficace et rationnelle des 
médicaments. De plus, il permettra 
de lutter contre les risques en 
modernisant les pratiques médicales 
face à la diversification des produits 
sur le marché, tout en contrant les 
défis liés aux substances sensibles, 

aux menaces de contrefaçon et aux 
réseaux de détournement illicite de 
médicaments.
Transports : Le méga-projet 
de ligne ferroviaire Alger-
Tamanrasset s’accélère
Sur le plan des infrastructures de 
transport, le gouvernement a examiné 
un projet de décret exécutif portant 
déclaration d’utilité publique pour 
la réalisation de la ligne ferroviaire 

reliant Alger à Tamanrasset. Les 
discussions se sont focalisées sur 
deux tronçons cruciaux, à savoir 
le tronçon El Meniaa – In Salah, 
déployé sur une distance de 410 
kilomètres, et le tronçon In Salah – 
Tamanrasset, qui s’étend quant à lui 
sur un tracé de 676 kilomètres.
Ce projet s’inscrit dans le cadre 
d’un mégaprojet stratégique dont 
la longueur totale dépasse les 2 
400 kilomètres. Son ambition est 
de désenclaver les Hauts-Plateaux 
et les wilayas du Grand Sud en 
renforçant le réseau ferroviaire 
national, contribuant ainsi à faciliter 
les déplacements des citoyens et 
à stimuler une forte dynamique 
économique et de développement 
dans ces régions.
Ressources en eau : Suivi des 
chantiers de Fouka et de Tin 
Zaouatine

Pour conclure, le gouvernement a 
accordé une attention particulière 
au suivi de l’approvisionnement 
en eau potable à travers le pays via 
deux exposés techniques, évaluant 
d’une part l’état d’avancement 
des travaux de réalisation et de 
raccordement de l’émissaire de la 
station de dessalement d’eau de 
mer de Fouka, un projet destiné à 
consolider de manière significative 
l’alimentation de la zone ouest de 
la capitale (Alger), et faisant d’autre 
part un point de situation concernant 
le projet d’approvisionnement en eau 
potable de la commune frontalière 
de Tin Zaouatine (wilaya d’In 
Ghezzam), acheminée directement 
depuis le champ de captage de 
Tanezrouft afin de garantir la sûreté 
hydrique à l’extrême Sud.

L’université algérienne 
franchit un cap historique. 
Entre l’entrée remarquée 

de neuf établissements dans le 
très sélectif classement américain 
US News, propulsant Sidi Bel 
Abbès dans le top 1000 mondial, 
et l’inauguration d’une Chaire à la 
prestigieuse université d’Oxford, la 
recherche nationale s’exporte. Une 
double consécration qui ouvre des 
portes inespérées, notamment pour 
les chercheurs algériens désormais 
invités à rejoindre les bancs 
britanniques.
Le ministre de l’Enseignement 
supérieur a annoncé via son 
compte officiel Facebook une 
percée historique pour le secteur : 
neuf établissements universitaires 
algériens figurent désormais dans le 
classement US News Best Global 
Universities, un référentiel qui 
répertorie les 2 250 meilleures 
universités de la planète.
C’est l’Université Djillali Liabès 

de Sidi Bel Abbès qui s’est 
particulièrement distinguée lors 
de cette édition. En occupant la 
première place à l’échelle nationale 
et la 849e position mondiale, elle 
intègre officiellement le cercle 
très fermé des 1 000 meilleures 
universités du monde.
Cette performance, basée sur des 
critères rigoureux tels que l’impact 
des publications académiques, 
la réputation internationale et la 
coopération globale, témoigne des 
efforts engagés pour améliorer la 
qualité de la formation et renforcer 
la production scientifique nationale.
Une « Chaire Émir Abdelkader » 
inaugurée à l’Université d’Oxford
Parallèlement à cette visibilité 
statistique, l’Algérie déploie sa 
diplomatie académique et son Soft 
Power au Royaume-Uni. Une « 
Chaire Émir Abdelkader », dédiée à 
la recherche multidisciplinaire, a été 
officiellement inaugurée au Centre 
d’études islamiques (OCIS) de 

l’Université d’Oxford. Pour marquer 
la présence pérenne de l’Algérie, une 
salle publique du Centre a également 
été baptisée « Salle Alger ».
L’accord de création a été paraphé 
par le ministre Kamel Baddari et le 
Directeur du Centre, le Dr Farhan 
Nizami, lors d’une cérémonie de haut 
rang. Étaient notamment présents 
le recteur de Djamaâ El-Djazair, 
Cheikh Mohamed Maâmoun Al 
Kacimi Al Hoceini, ainsi que les 
ambassadeurs des deux pays.
Un pont entre culture, science et 
diplomatie

Pour le ministre Kamel Baddari, 
cet événement marque un « 
tournant décisif » et prolonge de 
façon institutionnelle un dialogue 
entamé il y a deux siècles entre 
l’Émir Abdelkader et la Grande-
Bretagne. Depuis la signature d’un 
protocole d’accord en octobre 2021 
instituant la commission mixte 
algéro-britannique, la coopération 
ne cesse de s’intensifier, touchant à 
la recherche conjointe, la formation 
linguistique et l’enseignement 
transnational (TNE).
De son côté, le recteur de Djamaâ 
El-Djazaïr a émis le vœu que cette 
chaire devienne un véritable phare 
pour la recherche et le dialogue 
civilisationnel.
Ce que va changer la Chaire 
d’Oxford pour les chercheurs 
algériens
Grâce à cet accord, le Centre pour 
les études islamiques d’Oxford 
ouvre concrètement ses portes aux 
professeurs et chercheurs désireux 

d’approfondir et de vulgariser 
l’héritage de l’Émir.
Le programme de recherche se 
déploiera à travers plusieurs axes 
fondamentaux, englobant les 
sciences humaines et sociales, la 
littérature et la philosophie, ainsi 
que les études de civilisation et le 
dialogue interreligieux.
Un appel à candidature est d’ores et 
déjà lancé officiellement à l’adresse 
des chercheurs algériens. Les 
candidats sélectionnés obtiendront 
le statut de chercheur invité (Visiting 
Researcher) au sein du Centre 
d’études islamiques d’Oxford.
Sur le plan diplomatique, cette 
tribune offre à l’Algérie un levier 
d’influence majeur, consolidant son 
rôle de pont académique et spirituel 
entre le Nord et le Sud, tout en offrant 
à l’université d’Oxford un point 
d’ancrage scientifique de premier 
plan sur le Maghreb et l’Afrique.

À Oran, ce jeudi 18 juin, une 
page s’est tournée pour 
la médecine algérienne. 

Le ministre de l’Industrie 
pharmaceutique, Ouacim Kouidri, a 
officiellement inauguré la première 
unité nationale dédiée à la fabrication 
d’anticorps monoclonaux, portée par 
les laboratoires Orion Lab.
Classée deuxième du genre sur 
l’ensemble du continent africain, 
cette installation représente bien 
plus qu’une simple usine : c’est 
l’entrée de l’Algérie dans l’ère des 
biomédicaments de haute précision, 
capables de cibler des cellules 
cancéreuses avec une exactitude que 
les thérapies classiques ne peuvent 
égaler.
Une première nationale qui place 
l’Algérie dans le cercle africain de 
la biopharmaceutique
Évaluée comme un jalon historique 
par le ministre lui-même, cette 

unité de production s’attaque à des 
pathologies parmi les plus lourdes. 
Les anticorps monoclonaux qu’elle 
fabriquera sont des protéines 
synthétisées en laboratoire, conçues 
pour reproduire le comportement 
des anticorps naturels du système 
immunitaire.
Leur particularité : reconnaître 
et neutraliser avec précision des 
cibles moléculaires ou cellulaires 
spécifiques, là où les traitements 
conventionnels frappent souvent 
trop large.
Concrètement, ces thérapies 
s’appliquent aux cancers du sein, du 
poumon, du côlon et aux lymphomes. 
Elles entrent aussi dans la prise en 
charge de la polyarthrite rhumatoïde, 
de la maladie de Crohn et de 
plusieurs pathologies inflammatoires 
et infectieuses.
Autant de maladies pour lesquelles 
les patients algériens dépendaient 

jusqu’ici exclusivement de 
molécules importées à prix élevé.
Un investissement dans la santé 
du citoyen, pas seulement dans 
l’industrie
Lors de la cérémonie d’inauguration, 
Ouacim Kouidri a tenu à recadrer la 
portée symbolique du projet. « Ce 
projet ne représente pas seulement 
un investissement industriel, mais 
constitue aussi un investissement 

dans la santé du citoyen ainsi que 
dans l’avenir de la recherche et de 
l’innovation », a-t-il déclaré.
Une formule qui résume l’ambition 
affichée : faire de cette unité une 
étape vers la consolidation du rôle de 
l’Algérie en tant qu’acteur régional 
dans les industries pharmaceutiques 
à haute valeur ajoutée.
Inscrit dans les orientations 
stratégiques du président 

Abdelmadjid Tebboune, le projet 
s’aligne sur les objectifs du Plan 
national de lutte contre le cancer.
Il vise à améliorer concrètement 
la prise en charge des malades tout 
en développant une production 
nationale de médicaments 
biologiques complexes.
La souveraineté sanitaire, terme 
devenu central dans le discours des 
autorités algériennes, trouve ici une 
traduction industrielle tangible.
Au cœur du dispositif, un partenariat 
stratégique entre Orion Lab et un 
grand laboratoire international, 
fondé sur le transfert de technologie 
et la localisation des expertises liées 
aux médicaments biologiques.
Ce modèle de coopération, qui 
privilégie l’ancrage local des 
savoir-faire plutôt que la simple 
sous-traitance, est présenté comme 
le socle de la montée en puissance 
biopharmaceutique du pays.
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LES INCENDIES S’ENCHAÎNENT: 
Une vague de 52 foyers signalés en 24 H dans plusieurs wilayas

VAGUE DE CHALEUR EN ALGÉRIE :
 La Protection civile lance une alerte pour plusieurs wilayas

Quarante incendies 
maîtrisés en une seule 
journée. C’est le bilan 

rendu public par les services 
de la protection civile, qui ont 
multiplié les interventions 
simultanées sur l’ensemble du 
territoire algérien au cours des 
dernières 24 heures.
Des massifs forestiers du nord 
aux palmeraies du Sahara, en 
passant par les champs de blé 
de l’ouest et les exploitations 
fruitières de l’est, la mobilisation 
a été totale face à une pression 
exceptionnelle exercée par les 
flammes sur des écosystèmes et 
des terres agricoles vulnérables.
Multiplication des départs de 
feu dans les wilayas du nord : 
la protection civile intervient sur 
plusieurs foyers simultanés
Les wilayas du nord ont 
concentré une part importante 
des interventions. À Béjaïa, 
plusieurs départs de feu ont 
été circonscrits. Un incendie 
d’arbustes au quartier des 900 
logements à Aghzer Ouzarif 
(Oued Ghir), des feux à Saâdan 
dans la commune de Darguina, 
et un autre au cœur de la forêt de 
Takouchte à Aït Ismail. Chaque 
site a nécessité une intervention 
rapide pour éviter toute extension 
vers les habitations ou les zones 
boisées adjacentes.
À Tizi Ouzou, trois foyers de 
broussailles ont été totalement 
contenus. Touchant les villages 
d’Imzizou et de Tikherbine dans 
la commune de Freha. Ainsi 
qu’une zone sensible proche 

d’une infrastructure à Azeffoun. 
Plus à l’est. Un feu de forêt dans 
la région de Ben Arous à Baghlia 
(Boumerdès) a également été 
éteint. Tout comme un incendie 
de broussailles dans la zone 
des lacs de la pinède à El Kala 
(El Tarf). À Blida, un foyer 
signalé au quartier Safsaf, dans 
la commune de Meftah, a été 
neutralisé sans dégâts matériels 
recensés.
Cultures et arbres fruitiers : 
une course contre le temps dans 
plusieurs wilayas
La menace n’a pas épargné 
les terres cultivées. La wilaya 
de Mila a été particulièrement 
sollicitée, avec des feux ayant 
atteint des cultures et des 
arbres fruitiers dans plusieurs 
exploitations. À Aïn Thour, El 
Qarqour (Ahmed Rachedi), El 

Azla (Oued Enedja) et M’sita 
(Ferdjioua). Les équipes sont 
intervenues avant que les dégâts 
ne deviennent irréversibles.
À Sétif, des terres agricoles ont 
été préservées face à un incendie 
survenu devant le barrage d’Aïn 
Abbassa, ainsi que deux autres 
foyers dans les douars Larbaâ 
et Aïn Témacine. Dans la wilaya 
de Chlef, un feu de cultures à 
Aïchouba a été maîtrisé. Deux 
foyers supplémentaires ont été 
signalés à Oum El Bouaghi, 
touchant les exploitations 
d’El Ghadir et El Madfoun. 
Des arbres fruitiers ont par 
ailleurs été menacés à Tlemcen, 
notamment à Sidi Lakhdar Beni 
Khaled et Aïn Yesser. Avant 
que les secours ne prennent le 
dessus.
Skikda, Guelma, Constantine et 

Souk Ahras : des foyers touchant 
cultures et zones rurales dans 
l’est algérien
L’ouest du pays a 
enregistré des incendies de 
céréales particulièrement 
préoccupants. Des champs de 
blé ont brûlé dans la wilaya 
de Tiaret, à Daïet Es-Semmar 
(Aïn Kermès). Ainsi qu’à Sidi 
Ahmed et Moulay Larbi (Saïda), 
à Zrala (Sidi Bel Abbès) et à El 
Hamadna (Relizane). Ces zones 
céréalières, exposées aux vents 
chauds de la saison, représentent 
un risque de propagation rapide 
que les unités locales ont su 
contenir.
Dans l’est, les wilayas 
a, Guelma, Constantine et Souk 
Ahras ont toutes enregistré des 
foyers touchant cultures et zones 
rurales. Chacun a été maîtrisé 

grâce à des interventions ciblées 
des équipes locales, souvent 
déployées sur des terrains 
difficiles d’accès.
Les palmeraies du sud 
épargnées par les flammes grâce 
à l’intervention des équipes 
locales
Au-delà des forêts et des 
champs, ce sont les oasis qui 
ont également retenu l’attention 
des secours. Des incendies ont 
étéstna (Briouka), Ghardaïa (El 
Mansoura) et Ouargla (Hassi 
Ben Abdallah). La protection 
des palmeraies représente un 
enjeu à la fois économique et 
patrimonial.
Début juin, les walis de 
la République avaient 
tenu une série de réunions de 
coordination sur la prévention 
des feux de forêts et de 
récoltes. Conformément aux 
directives du ministère de 
l’Intérieur, afin d’évaluer les 
dispositifs d’intervention et 
de maintenir un état d’alerte 
maximal sur l’ensemble du 
territoire.
Face à cette réalité, l’État a 
engagé une modernisation 
profonde de ses outils de 
prévention. Le déploiement de 
140 drones couplé à l’utilisation 
d’images satellitaires figure 
parmi les mesures phares 
annoncées pour la saison 2026, 
aux côtés d’un renforcement de 
la coordination entre institutions 
et d’une implication accrue des 
populations riveraines des zones 
à risque.

La Direction générale 
de la Protection Civile 
appelle les citoyens à 

la plus grande vigilance et au 
strict respect des consignes de 
prévention. Cette alerte fait suite 
aux prévisions météorologiques 
annonçant une vague de chaleur 
intense qui frappera plusieurs 
wilayas du pays ce vendredi 19 
et samedi 20 juin 2026.
Selon le communiqué de 
la Protection Civile publié 
aujourd’hui, cette hausse sensible 
des températures touchera 
particulièrement les wilayas 
côtières du Centre et de l’Est, 
ainsi que les wilayas de Relizane, 
Aïn Defla et Chlef.
Conseils pour se protéger de la 
canicule
Pour faire face à ces conditions 
climatiques extrêmes et limiter 
les risques liés à la déshydratation 
ou aux coups de chaleur, 
la Protection Civile recommande 
une série de gestes simples :
Limiter les sorties : Éviter
de s’exposer directement aux 
rayons du soleil et restreindre 

les déplacements au strict 
nécessaire, en particulier durant 
les heures les plus chaudes de la 
journée.
Protéger les plus vulnérables
: Redoubler d’attention envers 
les personnes âgées, les enfants 
en bas âge et les malades 
chroniques.
Gérer l’habitat : Rester à
l’ombre autant que possible et 

fermer les fenêtres, volets et 
rideaux des façades exposées 
au soleil durant la journée. 
Il est conseillé de provoquer 
des courants d’air dès que la 
température extérieure devient 
inférieure à celle de l’intérieur.
Économiser l’énergie 
: Éteindre les lumières électriques 
ou en réduire l’utilisation pour 
ne pas générer de chaleur 

supplémentaire à l’intérieur des 
habitations.
Hygiène de vie : S’hydrater
régulièrement en buvant de l’eau, 
porter des vêtements légers ainsi 
qu’un chapeau, et éviter tout 
effort physique intense.
Sécurité routière durant la 
canicule
Le communiqué met également 
l’accent sur des consignes 

de sécurité spécifiques 
pour les automobilistes et 
les estivants :
Il est formellement interdit 
de laisser les enfants seuls à 
l’intérieur des véhicules. De plus, 
pour les automobilistes dont les 
voitures ne sont pas équipées 
de climatisation, il est vivement 
recommandé d’éviter les longs 
trajets durant les pics de chaleur.
Précautions pour les loisirs et la 
préservation de l’environnement
Concernant la baignade, 
la Protection Civile rappelle 
qu’il faut impérativement éviter 
de se rafraîchir dans les plans 
d’eau, tels que les barrages ou 
les retenues collatérales, ainsi 
que sur les plages interdites. 
Enfin, pour ce qui est de la 
préservation des forêts, il 
est strictement interdit 
d’adopter tout comportement 
à risque pouvant provoquer 
des incendies dans les espaces 
forestiers, particulièrement dans 
ces conditions de forte chaleur 
propices aux départs de feu.
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Les banques algériennes ouvriront le samedi à partir de cette 
date (ABEF)

HYDROGÈNE EN AFRIQUE: 
L’Algérie devient le 2eme plus grand consommateur

 du continent

L’Algérie sort de la liste grise du GAFI

Dès le 10 juillet 2026, se rendre 
à sa banque le samedi matin 
ne sera plus une exception 

réservée aux urgences. En effet, la 
Banque d’Algérie a officiellement 
instruit les établissements bancaires 
du pays d’instaurer une permanence 
hebdomadaire ce jour-là, de 9h00 à 
midi. Cette décision a été transmise 
par l’Association Professionnelle 
des Banques et des Établissements 
Financiers (ABEF) à l’ensemble des 
directeurs généraux. Elle l’a été via 
une correspondance officielle datée 
du 17 juin 2026.
La mesure s’appliquera à toutes 
les agences bancaires et tous les 
établissements financiers sur 
l’ensemble du territoire national, 
sans exception.
Référencée sous le numéro 448/2026, 
la correspondance de l’ABEF fait 
suite à un premier courrier du 15 
juin 2026. L’ABEF relaie ainsi une 
directive de la Banque centrale visant 
à rendre les guichets plus accessibles 
à la population. Le document, signé 
par le directeur général délégué 
Rachid Belaïd, insiste sur un respect 
strict des nouvelles directives.
Concrètement, les agences 

accueilleront le public chaque samedi 
de 9h00 à 12h00. Un créneau court, 
mais jugé suffisant pour traiter les 
opérations courantes et désengorger 
la semaine de travail classique.
Réorganisation du temps de travail : 
le jeudi allégé de quatre heures
L’introduction de cette permanence 
ne signifie pas pour autant une 
augmentation de la charge de travail 
des employés. Pour rester dans le 
cadre légal fixé par la loi n°90-11 du 
21 avril 1990, l’ABEF a proposé une 
solution claire. Il s’agit de réduire de 
quatre heures la journée de travail 
du jeudi pour les agents mobilisés le 
samedi.
Chaque établissement conserve 
toutefois la latitude d’adopter toute 
autre formule organisationnelle 
équivalente, à condition de respecter 
le volume horaire hebdomadaire 
légal. L’objectif affiché reste la 
continuité du service public bancaire 
et l’amélioration de sa qualité au 
profit des clients.
Une revendication portée depuis 
des années par les opérateurs 
économiques
Cette décision ne surgit pas du 
néant. Les chefs d’entreprise et 

importateurs réclamaient depuis 
longtemps l’extension des horaires 
bancaires au week-end.
Leur argument était simple 
: l’interruption de l’activité 
bancaire chaque vendredi et 
samedi ralentissait les opérations 
d’importation, d’exportation, les 
règlements de paiements et les 
transferts de fonds. Ainsi, cela 
créait des goulots d’étranglement 
préjudiciables à l’économie.
Les ports algériens avaient 
instauré le précédent, en les faisant 
fonctionner sept jours sur sept sur 

instruction du président Abdelmadjid 
Tebboune, précisément pour éviter 
l’engorgement des quais.
À l’époque, les opérateurs 
économiques avaient immédiatement 
réclamé que les banques suivent le 
même chemin. Cependant, il aura 
fallu attendre pour que cette logique 
de continuité s’étende enfin au 
secteur financier.
La Banque d’Algérie accélère sa 
modernisation du secteur bancaire
Cette ouverture le samedi s’inscrit 
dans un mouvement de fond. En 
juin 2026, la Banque d’Algérie 

avait déjà validé cinq réformes 
majeures du paysage bancaire 
national. Parmi celles-ci figurent 
l’introduction de la carte CIB à débit 
différé, le paiement par QR-code 
interbancaire et l’ouverture des web-
marchands algériens aux paiements 
internationaux.
En avril, l’institution avait 
également durci sa réglementation 
prudentielle en réduisant de moitié 
les engagements extérieurs des 
banques. Ceux-ci sont désormais 
plafonnés à 50 % des fonds propres 
réglementaires.
La permanence du samedi s’ajoute 
à ce tableau de réformes. Elle vise 
à réduire les délais de traitement 
des dossiers financiers. De plus, elle 
cherche à accélérer les opérations 
commerciales et à améliorer 
globalement le climat des affaires en 
Algérie.
Pour les particuliers comme pour les 
entreprises, la perspective de disposer 
d’un guichet bancaire accessible 
six jours sur sept représente alors 
un gain de temps concret, dans un 
contexte de croissance économique 
que les autorités entendent soutenir 
par tous les leviers disponibles.

La demande en hydrogène 
en Afrique a connu une 
progression spectaculaire 

au cours de la dernière décennie. 
Selon un récent rapport de l’Unité 
de recherche sur l’énergie, la 
consommation du continent a bondi 
de plus de 72 % entre 2012 et 2024, 
passant de 1,8 million à 3,1 millions 
de tonnes.
Dans ce classement, l’Algérie 
s’impose comme le deuxième plus 
grand marché africain de l’hydrogène 
avec une part de 20 % de la demande 
totale, derrière l’Égypte qui domine 
largement avec 49 %.
Le rapport révèle que la 
consommation d’hydrogène en 
Algérie a été multipliée par quatre 
en douze ans. En 2024, le pays 
a atteint un volume de 700 000 

tonnes, confirmant sa place parmi les 
principaux consommateurs africains 
aux côtés de l’Égypte et du Nigeria.
À l’échelle continentale, six pays 
concentrent presque l’intégralité de 
la demande. L’Égypte arrive en tête 

avec 49 %, suivie de l’Algérie (20 
%), du Nigeria (17 %), de la Libye et 
de l’Afrique du Sud (5 % chacune), 
puis de la Guinée équatoriale (3 %).
Le Nigeria affiche toutefois la 
croissance la plus rapide sur la 
période étudiée. Sa demande a été 
multipliée par plus de onze pour 
dépasser les 600 000 tonnes en 
2024. L’Égypte, quant à elle, a vu sa 
consommation progresser de 1,2 à 
1,5 million de tonnes.
Le gaz naturel : principale source de 
production
L’étude souligne que l’hydrogène 
produit à partir du gaz naturel domine 
largement le marché africain. En 
2024, il a couvert près de 90 % de 
la demande du continent, mobilisant 
environ 6 % de la production 
africaine de gaz naturel, estimée à 

240 milliards de mètres cubes.
L’hydrogène issu du charbon 
n’a représenté que 3 % de la 
consommation, tandis que les 7 % 
restants provenaient de sous-produits 
industriels, notamment des activités 
de raffinage.
Le secteur de la production 
d’ammoniac demeure le premier 
consommateur d’hydrogène en 
Afrique. Il a représenté 75 % de la 
demande totale en 2024, loin devant 
le raffinage qui en a absorbé 13 %.
L’Égypte domine également 
ce segment grâce à sa position 
parmi les plus grands producteurs 
mondiaux d’ammoniac, avec une 
production estimée à 4 millions de 
tonnes en 2025. Le continent compte 
actuellement 14 usines d’ammoniac, 
dont seulement quatre sont situées en 

Afrique subsaharienne.
Selon les auteurs du rapport, 
le développement de la filière 
hydrogène pourrait jouer un rôle 
stratégique dans le renforcement de 
la sécurité alimentaire africaine. Une 
hausse de la production d’ammoniac 
et d’engrais azotés permettrait de 
soutenir le secteur agricole et de 
répondre aux besoins croissants du 
continent.
Malgré cette dynamique, la demande 
africaine en hydrogène reste encore 
limitée à l’échelle mondiale. Avec 3,1 
millions de tonnes consommées en 
2024, elle ne représente qu’environ 3 
% de la demande mondiale, estimée 
à 100 millions de tonnes par an.

Le GAFI vient d’acter, à 
l’unanimité, le retrait définitif 
de l’Algérie de la liste grise. 

Une décision qui couronne deux ans 
de réformes profondes du système 
financier national, saluées comme « 
remarquables » par les délégations 
internationales.
C’est depuis le siège parisien de 
l’OCDE qu’est tombée, ce vendredi 
19 juin, une décision attendue de 
longue date : réunis en session 
plénière, les membres du Groupe 
d’action financière internationale 
(GAFI) ont voté à l’unanimité le 
retrait définitif de l’Algérie de la liste 
grise.
La délégation algérienne, conduite 
par le ministre des Finances et le 
Gouverneur de la Banque d’Algérie, 
était présente pour recevoir cette 
reconnaissance internationale. 

Pour Alger, il s’agit d’une victoire 
diplomatique autant qu’économique.
L’Algérie sort de la liste grise du 
GAFI avec les félicitations de la 
communauté internationale
Le rapport adopté lors de cette 
plénière ne se contente pas d’acter 
une sortie technique. Il formule un 
satisfecit explicite sur la qualité 
et le rythme des transformations 
engagées.
Le GAFI y note que « l’Algérie a 
pris des mesures importantes pour 
améliorer son régime de lutte contre 
le blanchiment des capitaux et le 
financement du terrorisme (LBC/FT) 
sur plusieurs points, certains étant en 
avance sur le calendrier ».
Deux facteurs ont particulièrement 
retenu l’attention des délégations 
internationales. D’abord, 
l’implication personnelle et 

constante des plus hautes autorités de 
l’État dans le pilotage des chantiers 
législatifs et opérationnels.
Ensuite, la mobilisation coordonnée 
de l’ensemble des acteurs financiers 
et judiciaires du pays, une synergie 
qualifiée de « remarquable » et d’ 
»exemplaire » par les observateurs 
présents.
Un arsenal de réformes bâti 
méthodiquement depuis 
l’inscription fin 2024
Inscrite sur la liste grise à la fin de 
l’année 2024, l’Algérie a engagé sans 

délai un plan d’action ambitieux. 
Dès février 2026, le GAFI avait 
déjà signalé que le pays avait 
substantiellement achevé son plan 
d’action et justifiait une évaluation 
sur place, dernière étape avant 
une éventuelle sortie. La mission 
d’inspection a visiblement confirmé 
ce que les textes laissaient présager.
Sur le plan législatif, les autorités 
ont renforcé le régime de déclaration 
des opérations suspectes, mis en 
place un cadre juridique pour les 
sanctions financières ciblées liées au 

financement du terrorisme, et élaboré 
un dispositif efficace de traçabilité 
des bénéficiaires effectifs.
La supervision fondée sur les 
risques a été profondément révisée, 
avec des inspections régulières 
et des sanctions qualifiées de « 
proportionnées et dissuasives ».
Sur le terrain opérationnel, les 
réformes ont touché des secteurs 
jusqu’ici peu régulés. Le marché 
de l’or et des métaux précieux 
a notamment été soumis à une 
traçabilité numérique stricte, les 
bijoutiers étant désormais tenus de 
se connecter via des adresses IP 
fixes pour leurs déclarations fiscales. 
Un signal fort envoyé à un secteur 
traditionnellement vulnérable aux 
circuits informels.



ANNABA:
 Des critiques autour de l’aménagement de la voirie près

 de l’école Malek Ben Nabi

Trois ans après l’explosion de gaz à El Bouni, les habitants 
réclament une intervention urgente

ANNABA:
 Cinq blessés  dans le renversement d’un véhicule à El Bouni

ANNABA:
Modification temporaire des horaires du téléphérique en raison 

d’exercices de la Protection civile

DHRAÂ ERRICH:
démolition d’une construction illicite dans le quartier 

des 2 000 logements

Le projet d’aménagement 
de la route longeant 
l’école Malek Ben Nabi, 

dans le quartier Belaïd Belkacem, 
suscite de nombreuses réactions 
et critiques de la part de citoyens 
et d’usagers.
Au cœur des préoccupations 
figure la largeur jugée 

insuffisante du trottoir réservé 
aux piétons, notamment 
aux élèves fréquentant 
l’établissement scolaire. 
Plusieurs habitants estiment que 
l’espace accordé à la circulation 
et au stationnement des 
véhicules est disproportionné 
par rapport à celui destiné aux 
déplacements des piétons.

Cette situation soulève des 
interrogations quant à la prise en 
compte des normes de sécurité 
routière et de mobilité urbaine, 
particulièrement dans les zones 
à forte fréquentation scolaire où 
la protection des enfants doit 
constituer une priorité.
Des voix s’élèvent ainsi pour 
appeler les responsables 

concernés à réexaminer 
l’aménagement réalisé 
et à accorder davantage 
d’importance à la sécurité des 
piétons lors de la conception 
et de la réalisation des projets 
urbains. Les citoyens insistent 
notamment sur la nécessité 
de garantir des trottoirs 
suffisamment larges et sécurisés 

afin de permettre aux élèves et 
aux riverains de circuler dans de 
bonnes conditions.
Cette polémique relance le débat 
sur l’équilibre à trouver entre 
les besoins de la circulation 
automobile et le droit des piétons 
à évoluer dans un environnement 
urbain sûr et adapté.

Trois ans après l’explosion 
de gaz qui avait secoué 
une habitation collective 

dans la commune d’El Bouni, 
la situation du bâtiment sinistré 
continue de susciter l’inquiétude 
et le mécontentement des 
riverains.
Selon les habitants du quartier, 
l’immeuble touché par 
l’explosion est aujourd’hui 
laissé à l’abandon. Le site s’est 
progressivement transformé 
en un espace envahi par les 

herbes sauvages, les détritus et 
diverses nuisances, favorisant la 
prolifération des rongeurs et des 
insectes, au grand désarroi des 
familles résidant à proximité.
Les riverains soulignent 
également que les familles 
évacuées à titre provisoire à 
la suite du drame attendent 
toujours une solution définitive 
leur permettant de regagner 
leurs logements. Après plusieurs 
années d’attente, ces dernières 
espèrent voir leur situation prise 
en charge dans les meilleurs 
délais.

Face à cette situation, les 
habitants lancent un appel aux 
autorités locales afin d’engager 
une intervention urgente pour 
nettoyer et sécuriser le site, tout 
en accélérant le traitement du 
dossier relatif à la réhabilitation 
de l’immeuble et au retour des 
familles concernées.
Cette problématique demeure 
une source de préoccupation pour 
les résidents, qui souhaitent voir 
ce dossier connaître une issue 
rapide après plusieurs années de 
patience et d’attente.

Les éléments de la 
Protection civile sont 
intervenus dans la soirée 

de vendredi pour prendre 
en charge un accident de la 
circulation survenu sur la Route 

nationale n°44, au niveau du 
quartier Oued Ennil, dans la 
commune et daïra d’El Bouni.
L’accident s’est produit suite au 
renversement d’un véhicule de 
tourisme, faisant cinq victimes 
âgées entre 6 et 70 ans. Selon 

les premières informations 
communiquées par les services 
de secours, les personnes 
impliquées ont subi des blessures 
légères ainsi qu’un état de choc.
Les équipes de la Protection 
civile ont prodigué les premiers 

soins aux victimes sur les lieux 
de l’accident avant de les évacuer 
vers l’hôpital d’El Bouni pour 
des examens complémentaires 
et une prise en charge médicale 
appropriée.
Une enquête a été ouverte afin 

de déterminer les circonstances 
exactes de cet accident, tandis 
que les services de secours 
rappellent l’importance du 
respect des règles de sécurité 
routière afin de prévenir ce type 
d’accident. 

Les usagers du 
téléphérique d’Annaba 
sont informés qu’un 

changement temporaire 
sera apporté aux horaires 
d’exploitation de cette 
infrastructure de transport, 

dans le cadre des exercices 
de secours et des préparatifs 
opérationnels organisés par les 
services de la Protection civile.
Selon l’annonce rendue 
publique, cette modification 
sera appliquée du 22 au 27 
juin 2026, durant la plage 
horaire comprise entre 15h00 

et 19h45. Cette mesure vise à 
permettre le bon déroulement 
des manœuvres de simulation 
et des interventions de terrain 
programmées par les équipes 
de secours.
Les responsables précisent 
que ces exercices s’inscrivent 
dans le cadre du renforcement 

des dispositifs de prévention, 
de sécurité et de coordination 
opérationnelle, essentiels pour 
garantir une prise en charge 
efficace en cas de situation 
d’urgence.
Tout en présentant leurs excuses 
pour les éventuels désagréments 
causés aux voyageurs, les 

gestionnaires du téléphérique 
remercient les citoyens pour 
leur compréhension et leur 
collaboration.
Le retour aux horaires habituels 
d’exploitation est prévu 
immédiatement après la fin de 
la période concernée, soit à 
compter du 28 juin prochain.

Les services compétents 
de la circonscription 
administrative de 

Dhraâ Errich ont procédé à 
une opération de démolition 
d’une construction réalisée 

illégalement au niveau du 
quartier des 2 000 logements 
publics locatifs, site 1, entrée 51.
Cette intervention s’inscrit dans 
le cadre de la lutte contre les 
constructions anarchiques et du 
respect de la réglementation en 
vigueur en matière d’urbanisme 

et d’aménagement du territoire. 
Les autorités locales poursuivent 
ainsi leurs actions visant à 
préserver l’organisation urbaine 
et à faire respecter les règles 
d’occupation du domaine public.
Selon les services concernés, 
cette opération se poursuivra 

dans les prochains jours et 
concernera l’ensemble du 
territoire de la circonscription 
administrative de Dhraâ Errich, 
dans le cadre d’un programme 
destiné à éradiquer les infractions 
liées au bâti illicite et à garantir 
un cadre de vie conforme aux 

normes urbanistiques.
Les autorités réaffirment leur 
détermination à poursuivre ces 
interventions afin d’assurer le 
respect de la loi et de préserver 
l’esthétique urbaine des 
différents quartiers de la région.
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D
ans le cadre des 

préparatifs de la 

saison estivale 2026 

et du suivi quotidien des 

opérations d’amélioration du 

cadre de vie des citoyens, le 

chef de daïra a effectué, hier 

une visite de terrain consacrée 

à l’inspection de plusieurs 

projets d’aménagement 

urbain en cours de réalisation. 

Cette sortie s’inscrit dans 

l’application des orientations 

le wali de la wilaya d’Annaba, 

Abdelkrim Laamouri, visant 

à accélérer les opérations 

de réhabilitation urbaine, à 

éliminer les points noirs et 

à garantir un environnement 

accueillant à l’approche de la 

période estivale. Accompagné 

du responsable du deuxième 

secteur urbain ainsi que du 

chef de la subdivision des 

travaux publics, le chef de 

daïra s’est rendu au niveau 

de deux axes importants de 

la ville afin d’évaluer l’état 

d’avancement des travaux et 

de s’assurer du respect des 

délais d’exécution. La première 

étape de la visite a concerné 

le projet d’aménagement de 

la rue Bouzerad Hocine. Cette 

opération vise à améliorer les 

conditions de circulation, à 

renforcer l’esthétique urbaine 

et à offrir un cadre plus 

agréable aux riverains et aux 

usagers. Les responsables 

ont examiné les différentes 

interventions prévues dans le 

cadre de cette opération et ont 

insisté sur la nécessité d’assurer 

une réalisation conforme aux 

normes techniques requises. 

La délégation s’est ensuite 

rendue à la rue Colonel 

Amirouche, où se poursuivent 

les travaux de renouvellement 

du réseau d’assainissement. 

Ce projet revêt une importance 

particulière puisqu’il permettra 

de moderniser les infrastructures 

souterraines, de réduire les 

risques de dysfonctionnements 

du réseau et d’améliorer les 

conditions d’hygiène et de 

salubrité publique dans le 

secteur. Au cours de cette visite, 

les responsables ont procédé 

à une évaluation détaillée de 

la situation des chantiers et 

des contraintes éventuelles 

susceptibles d’entraver 

l’avancement des travaux. Des 

instructions ont été données 

afin d’intensifier les efforts sur 

le terrain et de veiller à la bonne 

coordination entre les différents 

intervenants pour garantir la 

livraison des projets dans les 

meilleurs délais.Cette démarche 

témoigne de la volonté des 

autorités locales de poursuivre 

les opérations de modernisation 

urbaine et d’amélioration des 

infrastructures de proximité, 

dans l’objectif d’offrir aux 

citoyens un cadre de vie plus 

sûr, plus propre et plus attractif, 

notamment durant la saison 

estivale qui connaît une forte 

affluence et une activité accrue 

dans les espaces publics.

Imen Boulmaiz

ANNABA :
Suivi des projets d’aménagement urbain et 

préparation de la saison estivale

D
ans le cadre des 

interventions de terrain 

visant à améliorer 

la qualité du service public 

de distribution d’eau potable 

et à renforcer les capacités 

d’approvisionnement des 

zones concernées, les équipes 

techniques poursuivent leurs 

efforts pour assurer une 

alimentation régulière et 

efficace au profit des citoyens. 

À cet effet, la brigade technique 

du centre de Berrahal, en 

coordination avec l’équipe 

d’intervention du centre d’El 

Bouni ainsi que le service de 

maintenance, a procédé à la 

mise en service de la deuxième 

pompe du site de Oued Ziad. 

Cette opération s’inscrit dans le 

cadre des actions engagées pour 

optimiser le fonctionnement 

des installations hydrauliques et 

répondre à la demande croissante 

en eau potable.L’intervention 

a également porté sur le 

raccordement de la conduite 

de refoulement de Oued Ziad à 

celle de Kherraza, ainsi que sur 

l’installation d’une vanne de 

diamètre 150 mm. Ces travaux 

techniques permettront une 

meilleure gestion des flux d’eau, 

une amélioration du rendement 

du réseau et une plus grande 

souplesse dans l’exploitation 

des infrastructures 

hydrauliques. Cette mesure 

vise principalement à renforcer 

l’alimentation en eau potable 

des localités de Kherraza et 

Oued Ziad, en augmentant 

les capacités de transfert 

et de distribution, tout en 

contribuant à réduire les 

perturbations éventuelles du 

service, notamment durant la 

saison estivale marquée par une 

hausse de la consommation. 

Grâce à la mobilisation des 

équipes sur le terrain et à 

la coordination entre les 

différents services techniques, 

cette opération constitue une 

avancée importante pour 

l’amélioration des conditions 

d’approvisionnement des 

habitants et la sécurisation 

de la distribution de l’eau 

potable dans les zones 

concernées. À travers cette 

intervention, les responsables 

réaffirment leur engagement 

à poursuivre les actions de 

maintenance, de modernisation 

et de renforcement des 

infrastructures hydrauliques 

afin d’assurer un service public 

de qualité et de répondre 

aux attentes des citoyens. 

Toutes les félicitations et 

encouragements sont adressés 

aux agents et techniciens 

mobilisés sur le terrain, dont 

le professionnalisme et le 

dévouement contribuent 

quotidiennement à garantir la 

continuité du service public et 

le bien-être des habitants.

Imen Boulmaiz

ANNABA :
Renforcement de l’alimentation en eau potable : 

Mise en service d’une deuxième pompe à Oued Ziad

D
ans le cadre de la 

campagne de lutte 

contre les incendies de 

forêts pour la saison estivale 

2026, la Conservation des 

forêts de la wilaya d’Annaba 

poursuit ses actions de 

surveillance, de prévention 

et d’intervention rapide afin 

de protéger le patrimoine 

forestier et l’environnement 

contre les risques d’incendie. 

les services de la Conservation 

des forêts, représentés par la 

circonscription forestière d’El 

Hadjar, sont intervenus à la 

suite d’un incendie déclaré dans 

la matinée au niveau du quartier 

1er Mai, dans la commune 

d’El Bouni. Cette opération 

s’est déroulée en présence de 

Madame la Conservatrice des 

forêts, du chef du service de 

protection de la flore et de la 

faune ainsi que du responsable 

de la circonscription forestière 

d’El Hadjar. L’alerte a été donnée 

par la tour de surveillance de 

Bouzizi, permettant aux équipes 

forestières de se mobiliser 

immédiatement et de rejoindre 

les lieux dans les plus brefs 

délais. Sur place, les agents 

des forêts ont coordonné leurs 

efforts avec les éléments de 

la Protection civile, tout en 

bénéficiant du soutien et de la 

participation active des citoyens 

résidant à proximité du sinistre. 

Les premières constatations ont 

révélé que l’incendie avait été 

provoqué par l’allumage d’un 

feu au sein d’une décharge 

sauvage. Les flammes se 

sont rapidement propagées à 

travers les herbes sèches et les 

déchets accumulés sur le site, 

augmentant considérablement 

le risque d’extension du feu 

vers les zones avoisinantes. 

Grâce à la réactivité des agents 

forestiers et à l’intervention 

efficace de la Protection civile, 

le foyer a pu être circonscrit dès 

ses premières phases, évitant 

ainsi une propagation qui 

aurait pu causer d’importants 

dégâts environnementaux et 

matériels. À cette occasion, la 

Conservation des forêts de la 

wilaya d’Annaba renouvelle 

son appel à la vigilance et au 

sens des responsabilités de tous 

les citoyens. Elle insiste sur 

l’importance de respecter les 

règles de prévention, notamment 

en évitant l’allumage de feux 

dans les espaces non aménagés, 

en s’abstenant de jeter des 

déchets dans la nature et en 

signalant rapidement tout 

départ de feu ou comportement 

susceptible de mettre en 

danger les personnes, les biens 

et les ressources forestières. 

Cette intervention illustre une 

nouvelle fois l’importance 

de la coordination entre les 

différents services concernés 

et la population locale dans la 

prévention et la lutte contre 

les incendies, particulièrement 

durant la saison estivale où 

les conditions climatiques 

favorisent la propagation rapide 

des feux.

Imen Boulmaiz

ANNABA :
Intervention rapide pour maîtriser un départ de 

feu au quartier 1er Mai à El Bouni
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L
e ministre de la 

Jeunesse, chargé du 

Conseil supérieur de la 

jeunesse (CSJ), M. Mustapha 

Hidaoui, a révélé, samedi, 

que son secteur ambitionne 

d’accueillir 500.000 jeunes 

dans le cadre du programme 

des camps d’été prévu pour la 

saison estivale en cours.

Dans une déclaration à l’APS, 

M. Hidaoui a indiqué que 

le programme arrêté pour 

les camps d’été 2026 vise 

à accueillir 500.000 jeunes, 

précisant que le défi du secteur 

est d’atteindre, à l’horizon 

2028, le seuil d’un million de 

jeunes bénéficiaires.

Le ministre a fait savoir que le 

lancement du programme des 

camps d’été de cette année est 

prévu pour le 24 juin courant, 

avec l’accueil d’un premier 

contingent de 5300 enfants 

et jeunes, soulignant que “les 

efforts se poursuivent pour 

réunir toutes les conditions 

nécessaires à une prise en 

charge optimale de l’ensemble 

des participants à cette 

activité”.

A ce propos, M. Hidaoui a 

affirmé que son département 

veille à “accompagner les 

aspirations des jeunes et à les 

soutenir sur plusieurs plans, y 

compris sur le plan récréatif, 

dans le cadre de la dynamique 

engagée par le président de la 

République, M. Abdelmadjid 

Tebboune, en faveur de cette 

catégorie”.

Dans ce contexte, il a indiqué 

que le ministère a œuvré 

à “moderniser le système 

des camps d’été à travers 

l’élaboration d’un référentiel 

éducatif et d’un programme 

pédagogique unifié, avec la 

participation des différents 

secteurs concernés, en 

application également des 

instructions du Premier 

ministre”, ajoutant que “les 

encadreurs ont bénéficié 

d’une formation et d’une 

qualification durant plus de 7 

mois afin d’améliorer le niveau 

de l’encadrement et la qualité 

des services offerts aux enfants 

et aux jeunes”.

Le ministre a, en outre, fait 

savoir que 10.000 encadreurs 

seront mobilisés pour la mise 

en œuvre du programme estival 

de cette année. Il a précisé que 

la simulation nationale pilote 

organisée samedi soir dans la 

wilaya d’Oran, réunissant près 

de 3.000 participants, constitue 

la dernière étape du processus 

de formation destiné aux 

encadreurs, visant à “s’assurer 

de la préparation des équipes 

et à harmoniser les méthodes 

de travail et d’organisation 

adoptées à travers les différents 

centres de vacances”.

Cette simulation permettra 

d’unifier les concepts 

d’organisation à l’échelle 

nationale, d’autant plus que 

la saison actuelle se distingue 

par “le renforcement du 

programme unifié des activités 

des camps d’été, introduit 

l’année dernière”, a-t-il 

déclaré.

Et d’ajouter que cette saison 

verra l’introduction de 

nouvelles activités à caractère 

scientifique, culturel, et 

éducatif, notamment la 

robotique, et le soroban, ainsi 

que d’autres activités visant à 

“renforcer l’esprit patriotique 

et les valeurs de citoyenneté” 

chez les enfants et les jeunes, 

outre l’adoption d’une tenue 

uniforme pour les encadrants 

et les bénéficiaires.

M. Hidaoui a également 

indiqué que tous les camps 

d’été organisés directement 

ou indirectement par le 

ministère sont soumis à “un 

système de fonctionnement 

unifié et font l’objet d’un 

suivi et d’un contrôle par le 

secteur”, précisant à ce propos 

l’existence de 40 centres de 

camping relevant du ministère, 

auxquels s’ajoutent plus de 

200 centres gérés par des 

associations partenaires, 

répartis sur les 14 wilayas 

côtières.

Abordant le volet 

organisationnel de l’opération, 

depuis les inscriptions des 

bénéficiaires et des encadrants, 

jusqu’à leur répartition dans 

les camps, M. Hidaoui a 

souligné que l’ensemble des 

inscriptions ont été faites via 

une plateforme numérique 

dédiée à cet effet.

Concernant l’amélioration des 

conditions d’hébergement, le 

ministre a expliqué que des 

efforts ont été déployés pour 

réduire le recours aux tentes, 

et privilégier les chalets, 

ainsi que les infrastructures 

équipées, en sus de faire 

appel aux établissements 

relevant des secteurs de 

l’éducation nationale et de 

la formation professionnelle 

afin d’augmenter la capacité 

l’accueil.

Le ministre a affirmé que 

les camps d’été organisés 

directement par le ministère 

de la Jeunesse, ainsi que ceux 

financés par les institutions de  

l’Etat “demeurent entièrement 

gratuits”, même si certaines 

associations peuvent demander 

une contribution symbolique 

pour couvrir une partie desfrais 

d’organisation.

SAISON ESTIVALE 2026 :
Vers l’accueil de 500.000 jeunes dans les camps d’été

L
es éléments de la 

brigade territoriale 

de la Gendarmerie 

nationale de Kalitoussa ont 

réussi à démanteler une 

bande criminelle spécialisée 

dans les cambriolages de 

domiciles, mettant ainsi fin 

aux agissements d’un groupe 

qui semait l’inquiétude parmi 

les habitants de la région.

Composée de quatre individus, 

dont un mineur, la bande est 

impliquée dans un vol ayant 

ciblé une habitation située au 

quartier Ahmed Bouguessas, 

dans la commune de Berrahal. 

Les malfaiteurs se sont 

introduits dans le logement et 

se sont emparés de plusieurs 

équipements électroménagers.

Selon les premiers éléments 

de l’enquête, les suspects 

ont profité des premières 

heures de la matinée ainsi 

que de l’attention portée par 

de nombreux citoyens à la 

rencontre sportive opposant 

l’Algérie à l’Argentine pour 

passer à l’acte.

Grâce à une enquête rapide et 

efficace, les enquêteurs sont 

parvenus à identifier les auteurs 

présumés et à les interpeller 

dans un délai particulièrement 

court. L’opération a également 

permis de récupérer la totalité 

ou une partie importante des 

objets volés, notamment deux 

climatiseurs, un réfrigérateur 

ainsi que d’autres équipements.

À l’issue des procédures 

légales, les mis en cause 

ont été présentés devant le 

procureur de la République 

près le tribunal de Berrahal 

pour répondre de plusieurs 

chefs d’accusation, dont 

association de malfaiteurs et 

préparation d’un vol aggravé 

par escalade et effraction.

Cette intervention a été 

largement saluée par les 

habitants de Berrahal, qui ont 

exprimé leur satisfaction quant 

à la réactivité et à l’efficacité 

des services de la Gendarmerie 

nationale dans la lutte contre 

la criminalité.

ANNABA / BERRAHAL :
Une bande spécialisée dans les cambriolages démantelée 

par la Gendarmerie nationale
S.F



Royaume-Uni : 

une collision entre deux trains fait un mort et des dizaines de 
blessés au nord de Londres

L’accident a eu lieu 
en fin d’après-midi, 
vers 17 h 15 (16 h 

15 à Paris) au sud de Bedford, 
une ville commerçante située 
à environ 90 kilomètres de 
la capitale britannique. Les 
services de secours recensent 
11 personnes « très grièvement 
blessées » et 22 autres « 
grièvement », selon le monde 
fr.  
Deux trains sont entrés en 
collision, vendredi 19 juin, au 
nord de Londres. L’accident 
a fait un mort et des dizaines 
de blessés, dont onze « très 
grièvement », selon les services 
de secours, qui ont dépêché 
d’importants moyens sur place. 
Il s’est produit en fin d’après-
midi, vers 17 h 15 (16 h 15 à 
Paris), au sud de Bedford, une 
ville commerçante située à 
environ 90 kilomètres au nord 
de la capitale britannique.
« A un moment, on a été projeté 
dans le siège opposé, et après, 
j’ai vu de la fumée », a rapporté 
Pete Knapp, un passager, à la 
Press Association. « Les gens 

gémissaient, hurlaient, ils 
étaient sous le choc et hagards 
», a-t-il ajouté. « J’ai vu 
beaucoup de gens qui étaient 
incapables de parler, avaient 
les jambes brisées », a ajouté 
ce passager.
Près de cinq heures après 
la collision, les services 
d’ambulance de l’est de 
l’Angleterre ont confirmé 
qu’une personne était morte. « 
Onze autres personnes ont été 
très grièvement blessées, 22 
grièvement blessées et 56 ont 
subi des blessures légères », 
ont-ils ajouté.
« Enorme bang »
Le premier ministre 
britannique, Keir Starmer, a 
déclaré que la situation était « 
extrêmement préoccupante » 
et que ses pensées allaient aux 
familles de victimes. « Je suis 
reconnaissant aux services de 
secours pour la rapidité de leur 
intervention face à cet incident 
tragique », a-t-il ajouté.
Le passager Pete Knapp a 
mis en ligne des images de 
l’accident sur la plateforme 

Bluesky, expliquant qu’il se 
trouvait dans « la voiture de tête 
» d’un des trains et était « sous 
le choc » après la collision. « 
Ça va, j’ai les jambes en sang 
et j’ai pris un coup dans le dos. 
Les autres ne vont pas bien », 
a-t-il ajouté.
Une passagère, Teresa Itabor, 
a déclaré à la BBC qu’il y 
avait eu « un énorme bang », 
puis que sa tête avait heurté le 
siège devant elle. « J’ai ouvert 
les yeux et c’est là que j’ai vu 
des gens par terre, avec du sang 
partout », a-t-elle témoigné.
Enquête en cours
La compagnie ferroviaire East 
Midlands Railway (EMR) a 
confirmé la collision de deux 
de ses trains, par le biais d’un 
porte-parole. L’un des trains 
venait de Corby, et l’autre de 
Nottingham, deux villes du 
centre de l’Angleterre. Aucun 
train n’a pu atteindre ou quitter 
la gare de Londres St Pancras 
après la catastrophe, a précisé le 
porte-parole. La secrétaire aux 
transports, Heidi Alexander, 
s’est dite « très inquiète ».

Le service des accidents 
ferroviaires a déclaré qu’une 
équipe d’enquêteurs se trouvait 
sur les lieux « pour commencer 
à recueillir des éléments ». 
L’expert ferroviaire Tony Miles 
a déclaré à la chaîne Sky News 
qu’il semblait s’agir d’une « 
collision à vitesse relativement 
faible », et que les dégâts subis 
par les trains paraissaient « 
assez minimes ».
Les accidents de trains 
sont relativement rares au 

Royaume-Uni. En septembre 
2023, plusieurs personnes 
avaient été blessées dans la 
collision de deux trains en 
gare d’Aviemore, dans les 
Highlands écossais. Trois ans 
plus tôt, en août 2020, un train 
matinal reliant Aberdeen à 
Glasgow avait déraillé, tuant 
trois personnes, près de la ville 
de Stonehaven, dans le nord-
est de l’Ecosse, à la suite d’un 
glissement de terrain provoqué 
par de fortes pluies.

La ministre de 
l’agriculture 
australienne a voulu 

rassurer, samedi, en expliquant 
qu’il n’y avait « aucun signe 
de mortalité massive à l’heure 
actuelle, ni aucun signe 
d’infection chez la volaille », 
selon le monde fr.  
Un premier cas de souche 
contagieuse de la grippe 
aviaire H5 a été détecté 
en Australie – le territoire 
continental du pays avait 
jusqu’à présent été épargné 
par la maladie –, a annoncé, 
samedi 20 juin, la ministre 
de l’agriculture australienne, 
Julie Collins. Cela signifie 
que la maladie s’est désormais 
propagée à tous les continents.
La souche a été découverte chez 
un oiseau marin migrateur, 
un labbe brun, dans une 
région reculée de l’Australie-
Occidentale, et sa présence 
confirmée par l’Agence 
scientifique nationale, a 
déclaré Mme Collins, au cours 
d’une conférence de presse à 
Canberra.
Des échantillons prélevés sur 
un autre oiseau malade, un 

pétrel géant, ont également 
donné un résultat positif 
présumé. « Bien que décevant, 
ce résultat n’est pas inattendu, 
compte tenu de la propagation 
mondiale de la grippe aviaire 
de souche H5 », a commenté 
la ministre aux journalistes. 
« Je peux confirmer qu’il n’y 
a toujours aucun signe de 
mortalité massive à l’heure 
actuelle, ni aucun signe 
d’infection chez la volaille, 
a-t-elle ajouté. Nous savions 
tous que nous ne pourrions 
pas rester à l’abri de la grippe 
aviaire éternellement. »

La souche H5 a provoqué 
des maladies graves et des 
taux de mortalité élevés chez 
les volailles, les oiseaux 
sauvages et les mammifères 
touchés à travers le monde. 
Les mammifères marins ont 
également été infectés, et 
des cas ont été détectés chez 
d’autres animaux, tels que les 
chats, les chèvres, les alpagas 
et les porcs.
L’Australie était jusqu’ici 
épargnée. Une réunion 
d’urgence de responsables 
de la santé animale et de 
l’agriculture a eu lieu pour 

envisager une réponse 
nationale. Le cas confirmé 
a été détecté dans une zone 
sauvage située au sud-est de 
la ville de Perth, sur la côte 
ouest.
Les autorités ont dit enquêter 
pour déterminer si la maladie 
était arrivée en Australie 
par le biais des oiseaux 
migrateurs en provenance de 
la région subantarctique. Le 
premier ministre australien, 
Anthony Albanese, a jugé 
préoccupante la détection de 
ce cas, samedi, affirmant que 
son gouvernement prendrait 
des mesures pour contenir la 
propagation de la maladie. 
« Cela s’est propagé par des 
oiseaux migrateurs, et cela 
s’est produit, par définition, 
partout dans le monde, et c’est 
pour cela que nous nous y 
préparons », a-t-il déclaré.
Hécatombe chez les éléphants 
de mer
Cette maladie mortelle fait 
craindre une aggravation du 
risque d’extinction auquel 
est déjà confrontée la faune 
australienne, composée 
de nombreuses espèces 

endémiques. Près de la 
moitié des espèces d’oiseaux 
sauvages et 83 % des 
mammifères d’Australie ne se 
trouvent nulle part ailleurs.
La commissaire aux espèces 
menacées d’Australie, Fiona 
Fraser, a déclaré, samedi, 
qu’un plan était en place pour 
protéger trente-cinq espèces 
en renforçant leur élevage 
en captivité. Parmi elles, le 
diable de Tasmanie, le cygne 
noir, le manchot pygmée et 
le lion de mer australien sont 
particulièrement menacés 
par la grippe aviaire, a-t-
elle précisé. « Il pourrait 
clairement y avoir des impacts 
au niveau des populations », 
a-t-elle prévenu.
Jeudi, des scientifiques 
australiens avaient annoncé 
que la souche H5 de la grippe 
aviaire avait tué plus de 
13 000 bébés éléphants de 
mer, après avoir infecté une 
colonie de reproduction dans 
les îles Heard-et-McDonald, 
un archipel volcanique 
subantarctique australien, 
dans le sud de l’océan Indien.
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Un premier cas de grippe aviaire H5 détecté sur le continent 
en Australie, inquiétudes pour la faune sauvage et la volaille



BoLiVie :

 le président, Rodrigo Paz, décrète l’état d’exception après six 
semaines de contestation

Les Etats-Unis ouvrent une enquête sur le prix 
des médicaments en Allemagne, au risque de relancer les 

tensions avec les Européens

Cette décision 
survient quelques 
heures seulement 

après la signature d’un 
accord avec la principale 
centrale syndicale du 
pays, que certains secteurs 
mobilisés rejettent, selon le 
monde fr.  
Le président bolivien, 
Rodrigo Paz, a décrété, 
samedi 20 juin, l’état 
d’exception sur l’ensemble 
du territoire national après 
plus de six semaines de 
protestations et de blocages 
routiers.
Cette décision survient 
quelques heures seulement 
après la signature d’un 
accord avec la principale 
centrale syndicale du 
pays, la Centrale ouvrière 
bolivienne (COB), qui 
a annoncé la levée des 
mesures de pression visant 
à obtenir la démission du 
chef de l’Etat. D’autres 
organisations maintiennent 
toutefois leur mouvement 
de protestation.
« Après avoir épuisé toutes 
les voies du dialogue, conclu 
des accords avec ceux dont 
les revendications étaient 
légitimes et identifié ceux 
qui utilisaient la violence 
pour tenter de déstabiliser 
la Bolivie, nous avons pris 
la décision de déclarer l’état 
d’exception sur l’ensemble 
du territoire national », a 
déclaré M. Paz dans une 

déclaration télévisée.
« Le dialogue est la 
première option »
Au début de mai, la COB 
avait entamé un mouvement 
de contestation pour 
protester contre l’absence de 
réponses gouvernementales 
à la crise économique que 
traverse le pays, la plus 
grave depuis quarante ans. 
Les paysans et les ouvriers 
des usines et des mines ont 
progressivement rejoint le 
mouvement, rejetant les 
propositions de réformes 
du président de centre 
droit. Son arrivée au 
pouvoir en novembre avait 
mis fin à vingt années de 
gouvernements socialistes.
Les barrages routiers à 
travers le pays ont entraîné 
des pénuries de nourriture, 
de médicaments et de 

carburant dans plusieurs 
villes du pays, notamment 
à La Paz, la capitale 
administrative. C’est après 
l’ouverture, la semaine 
dernière, d’un dialogue 
entre le gouvernement et la 
COB que les deux parties 
sont parvenues à un accord.
« A partir de maintenant, les 
mesures de pression sont 
levées au niveau national 
», a annoncé le dirigeant de 
la centrale syndicale, Mario 
Argollo. M. Paz a, de son 
côté, défendu sa stratégie 
de négociation plutôt que 
le recours à la force. « Le 
dialogue est toujours une 
option, la première option. 
La force n’est destinée qu’à 
ceux qui choisissent la 
violence », a-t-il déclaré.
Tous les secteurs mobilisés 
n’ont cependant pas adhéré 

à l’accord. Des groupes 
paysans, ainsi que les 
cultivateurs de coca du 
Chapare, fief de l’ancien 
président Evo Morales 
(2006-2019), dans le centre 
du pays, poursuivent leur 
mobilisation. « Nous avons 
décidé de durcir les barrages 
routiers », a déclaré à 
la chaîne de télévision 
Unitel le dirigeant d’un 
des principaux syndicats 
paysans du pays, Antonio 
Mallku. « Les frères 
indigènes se sont sentis 
trahis » par Mario Argollo 
et la COB, a-t-il ajouté.
Engagement à ne pas 
privatiser les entreprises 
publiques
Bien que le nombre de 
barrages, qui avait dépassé 
la centaine au plus fort de 
la contestation, ait diminué, 
une cinquantaine restent en 
place. M. Paz a annoncé 
avoir ordonné à la police 
et aux forces armées « de 
rétablir la libre circulation, 
reprendre le contrôle des 
routes et garantir la sécurité 
de la population ». Il a 
averti que les personnes 
poursuivant les blocages 
ou recourant à la violence 
s’exposeraient à « toute la 
rigueur de la loi ».

Selon les termes de l’accord 
signé vendredi avec la 
COB, le gouvernement 
s’est notamment engagé 

à ne pas privatiser les 
entreprises publiques ; une 
revendication majeure des 
syndicats. Des groupes de 
travail réunissant ministres 
et responsables syndicaux 
doivent également être mis 
en place pour examiner 
plusieurs revendications 
du mouvement, notamment 
sur le sort des personnes 
interpellées lors des 
affrontements avec les 
forces de l’ordre. Selon 
le Défenseur du peuple, 
plus d’une centaine de 
personnes ont été arrêtées 
depuis le début de la 
contestation. M. Argollo a 
assuré que l’accord laissait 
au gouvernement quatre-
vingt-dix jours pour avancer 
sur plusieurs revendications 
syndicales. « La balle est 
désormais dans son camp », 
a-t-il ajouté.
M. Paz a également justifié 
sa décision de décréter 
l’état d’exception en 
dénonçant une « tentative 
de coup d’Etat menée 
par le narcoterrorisme 
». Le gouvernement 
accuse régulièrement Evo 
Morales d’avoir encouragé 
les manifestations et les 
blocages. M. Argollo a,pour 
sa part, assuré à plusieurs 
reprises que l’ancien 
président n’avait jamais 
dirigé le mouvement.

Donald Trump estime 
que les systèmes 
de santé du Vieux 

Continent, qui régulent les 
coûts des médicaments, sont 
responsables des prix élevés 
pratiqués par les laboratoires 
outre-Atlantique.  
La trêve aura été courte. Sitôt 
l’accord commercial entre les 
Vingt-Sept et les Etats-Unis 
adopté le 16 juin à Strasbourg 
par le Parlement européen, 
Washington ouvre à nouveau 
les hostilités sur le Vieux 
Continent. Le gouvernement 
américain a annoncé, vendredi 

19 juin, le lancement d’une 
enquête contre l’Allemagne, 
accusée par l’administration 
outre-Atlantique de ne pas 
payer ses médicaments assez 
cher.
Cette investigation vise, selon 
le bureau du représentant 
américain au commerce, 
« à déterminer si la sous-
rémunération persistante de 
l’Allemagne pour des produits 
pharmaceutiques innovants 
est abusive ou discriminatoire 
et si elle entrave ou restreint le 
commerce américain ». Alors 
que l’accord de Turnberry de 

juillet 2025 devait assurer aux 
pays de l’Union européenne, 
et donc à l’Allemagne, des 
droits de douane plafonnés 
à 15 % sur les produits du 
continent vendus aux Etats-
Unis, cette enquête pourrait 
faire voler en éclats cette 
garantie outre-Rhin en 
imposant à Berlin des surtaxes 
supplémentaires. Elle permet 
surtout à la Maison Blanche 
d’agiter un nouveau levier 
pour faire plier l’Europe sur 
un sujet éruptif : le prix des 
médicaments.
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CDM 2026, CÔTE D’IVOIRE:
 Emerse Faé envoie un sérieux message à l’Allemagne

PAYS-BAS - SUÈDE: 
les compositions officielles

Rennes enregistre l’arrivée de Gonçalo Oliveira

Petkovic décortique le 3-0 face à l’Argentine

Les Verts déjà tournés vers la Jordanie

Deux jours après la 
défaite concédée face 
à l’Argentine (0-3) à 

Kansas City, Vladimir Petkovic 
a entrepris un important travail 
d’analyse avec ses joueurs.
Soucieux de tirer rapidement 
les enseignements de ce premier 
rendez-vous du Mondial 2026, le 
sélectionneur a programmé jeudi 
une longue séance vidéo afin de 
revenir en détail sur les erreurs 
commises par les Verts. Selon 
nos informations, le technicien 
bosnien s’est particulièrement 
attardé sur les séquences ayant 
conduit au hat-trick de Lionel 
Messi. Images à l’appui, 
Petkovic a mis en évidence 
plusieurs erreurs de placement 
ainsi qu’un manque d’application 
dans l’exécution des consignes 
défensives. L’objectif n’était pas 
de désigner des coupables, mais 
plutôt de permettre aux joueurs 
de comprendre la défaillance 
collective qui a facilité la tâche 
aux champions du monde.
Le triplé de Messi pour 
corriger les erreurs défensives
Le sélectionneur a notamment 
insisté sur l’organisation 
défensive de son équipe. Face au 
meilleur joueur de l’histoire, la 
moindre approximation se paie 
au prix fort. Or, sur plusieurs 
actions, les espaces que l’Algérie 
devait impérativement fermer 
ont été laissés libres, offrant à 
Messi les conditions idéales 
pour exprimer tout son talent. 
Le capitaine argentin s’est ainsi 

retrouvé à plusieurs reprises 
dans des positions favorables 
pour armer ses frappes et signer 
un triplé. Petkovic a rappelé 
à ses joueurs que son plan de 
jeu reposait avant tout sur une 
grande rigueur tactique et une 
réduction maximale des espaces 

entre les lignes. Des consignes 
qui, selon lui, n’ont pas toujours 
été respectées à la lettre. Sans 
accabler ses hommes, il leur a fait 
comprendre que certaines erreurs 
auraient pu être évitées avec 
davantage de concentration et de 
discipline dans le replacement. 

Le patron des Verts a également 
tenu à souligner qu’une 
compétition de l’envergure de 
la Coupe du monde ne pardonne 
aucune approximation. Face 
à des adversaires de très haut 
niveau, chaque détail compte 
et la moindre erreur peut avoir 

des conséquences immédiates sur 
le résultat final. Il a ainsi invité 
son groupe à faire preuve d’une 
plus grande application tactique 
lors des prochaines rencontres.
Des manques offensifs et un 
rappel à la rigueur tactique
L’analyse n’a pas concerné 
uniquement le secteur défensif. 
Le staff technique est également 
revenu sur les insuffisances 
affichées dans l’animation 
offensive. Petkovic a notamment 
pointé du doigt la lenteur dans 
la transmission du ballon, 
un manque de mobilité entre 
les lignes ainsi que plusieurs 
mauvais choix dans le dernier 
geste. Des lacunes qui ont 
considérablement réduit le 
potentiel offensif des Verts et 
empêché l’équipe de se montrer 
réellement dangereuse face à 
l’Argentine. À quelques jours du 
match décisif contre la Jordanie, 
cette séance vidéo avait donc pour 
objectif de remettre l’équipe sur 
les rails et de corriger les erreurs 
observées lors de la première 
sortie mondiale. Un travail 
indispensable pour permettre 
aux Verts d’aborder la suite de la 
compétition avec davantage de 
certitudes et d’efficacité.
 envoyés spéciaux en Amérique: 
Ouassel Mounir. Asma Halimi, 
Kamil Salhi et Halim Djender

Deuxième match dans 
cette Coupe du monde 
pour les Pays-Bas qui 

affrontent la Suède à Houston. 
Tenus en échec face au Japon 
(2-2), les Oranjes doivent réagir 
ce soir et cela passe par une 
victoire quasiment obligatoire. 

En face, les Suédois ont marché 
sur la Tunisie (5-1) et peuvent 
valider leur qualification en 
16e de finale en cas de résultat 
positif. Cette rencontre est à 
suivre en direct commenté sur 
le site Foot Mercato.
Du côté des compositions 

d’équipes, Ronald Koeman 
aligne un 4-3-3. Verbruggen 
au but, Dumfries et Van de 
Ven latéraux, Van Dijk forme 
la charnière centrale avec Van 
Hecke. Au milieu de terrain, du 
grand classique avec De Jong, 
Reijnders et Gravenberch. 

Pour l’attaque, ce sont Gakpo 
et Malen qui entourent 
l’avant-centre Brobbey. C’est 
un dispositif différent pour 
Graham Potter qui opte pour 
un 3-5-2. Nordfledt en dernier 
rempart, Lagerbielke est en 
défense centrale avec Hien 

et Lindelöf, Gudmundsson 
et Bernhardsson pistons. On 
retrouve Karlstrom dans le 
cœur du jeu en compagnie 
d’Ayari et Nygren. Enfin, un 
duo offensif redoutable avec 
Isak et Gyökeres.

Après avoir déjà annoncé 
les arrivées d’Adrien 
Thomasson et d’Issa 

Soumaré, le Stade Rennais 
vient d’officialiser sa troisième 
recrue de l’été. Le club breton a 
annoncé ce samedi la signature 
du prometteur Gonçalo 
Oliveira jusqu’en 2031. Âgé de 
19 ans, l’international espoir 

portugais arrive en provenance 
de Benfica, où il évoluait la 
saison dernière avec l’équipe 
B. Rennes a déboursé 3,5 
millions d’euros pour l’attirer. 
Après Adrien Thomasson et 
Issa Soumaré, les Rouge et 
Noir accueillent un troisième 
renfort. Le défenseur Gonçalo 
Oliveira rejoint la Bretagne 

en provenance du Benfica. 
Promesse du football lisboète, 
l’international U17, U18, U19 
et U21 s’est engagé jusqu’en 
2031 avec le club de la capitale 
bretonne», indique le club 
breton dans un communiqué. 
À noter que Benfica bénéficie 
d’une option de rachat 
prioritaire sur le joueur.

Douze ans après sa dernière 
participation à un Mondial, la Côte 
d’Ivoire veut vibrer au rythme de 

ses Éléphants. Les hommes d’Emerse Faé 
ont lancé leur tournoi de la meilleure des 
manières en s’imposant lors de la première 
journée face à l’Equateur (1-0). Ils devront 
confirmer ce soir face à l’Allemagne 
(22h00) pour s’assurer une place en 16es 
de finale, et la première place du groupe. 
En conférence de presse, le sélectionneur 
ivoirien a affiché sans détour ses ambitions 
pour cette rencontre.
«Je pense que l’Afrique compte sur les 
10 pays africains qui sont qualifiés, et pas 
seulement sur la Côte d’Ivoire. Après, 
aborder un match quand vous êtes la 
Côte d’Ivoire en essayant de limiter les 
dégâts, je pense que ça n’a jamais existé, 
ça n’existera jamais, et ça n’existera pas 
demain. On ne vient pas pour regarder les 
Allemands jouer, on vient pour les battre, 
aller chercher notre qualification directe 
pour le deuxième tour, et surtout rentrer 
demain à Philadelphie au camp de base, 
non seulement avec les 6 points, mais 
aussi avec la certitude de finir premier du 
groupe.»

Sévèrement battue par 
l’Argentine de Lionel 
Messi (0-3), mardi dernier 

à Kansas City, la sélection 
algérienne a rapidement tourné 
la page et s’est replongée dans 
la préparation de son deuxième 
rendez-vous du Mondial.
Les hommes de Vladimir 
Petkovic affronteront la Jordanie 
dans la nuit du 22 au 23 juin à 
4h du matin (heure algérienne) 
au stade de San Francisco, 
avec l’ambition de relancer 
leurs chances de qualification. 
Loin de l’atmosphère pesante 

que pouvait laisser présager la 
défaite face aux champions du 
monde, les Verts ont affiché un 
état d’esprit positif lors de la 
séance d’entraînement de jeudi. 
Dès les premiers instants, les 
sourires visibles sur les visages 
des joueurs ont témoigné d’un 
groupe qui a déjà digéré le 
revers concédé à Kansas City 
et qui reste pleinement mobilisé 
pour la suite de la compétition. 
Conscients que la rencontre 
face à la Jordanie pourrait être 
décisive dans la course à une 
place en seizièmes de finale, 

en finissant au moins parmi les 
huit meilleurs troisièmes, Riyad 
Mahrez et ses coéquipiers ont 
montré beaucoup d’implication 
durant ladite séance. L’objectif 
est désormais clair : repartir de 
l’avant et conserver intactes 
leurs chances de qualification. 
Vladimir Petkovic a lui aussi 
affiché une certaine sérénité 
au moment de diriger 
l’entraînement. Le sélectionneur 
a eu la satisfaction de pouvoir 
compter sur l’ensemble de son 
effectif, aucun joueur n’ayant 
manqué à l’appel. Une donnée 

importante à l’approche d’un 
match qui s’annonce déjà décisif 
pour l’avenir des Verts dans 
cette Coupe du monde. Au cours 
de cette séance, le travail a été 
principalement axé sur les aspects 
tactiques. À travers différents 
ateliers et exercices spécifiques, 
le staff technique s’est attaché 
à corriger les insuffisances 
constatées lors du match contre 
l’Argentine, notamment dans 
l’organisation défensive et 
l’animation collective. Petkovic 
a multiplié les consignes afin de 
permettre à ses joueurs d’éviter 

les erreurs qui ont coûté cher face 
à l’Albiceleste. À trois jours du 
rendez-vous de San Francisco, 
le message semble être passé au 
sein du groupe : la défaite contre 
l’Argentine appartient désormais 
au passé. Les Verts veulent 
regarder devant eux et mettre 
toutes les chances de leur côté 
pour décrocher la victoire face à 
la Jordanie et rester en vie dans 
la compétition. envoyés spéciaux 
en Amérique: Ouassel Mounir. 
Asma Halimi, Kamil Salhi et 
Halim Djender
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En Bref... iPhone XS et 11 menacés
 cette faille des puces A12 et A13 ne se patchera 

pas

Avec cette application, Epilogue transforme 
notre smartphone... en Game Boy Camera !

En Europe, on s’active pour 
chercher une alternative à X. 
Et l’une d’elles vient de voir le 
jour, avec un nom qui dit tout !
Le réseau social d’Elon Musk, 
X.com, n’est pas vraiment en 
odeur de sainteté en Europe, 
où l’on accuse le premier 
billionnaire de l’histoire 
d’utiliser la plateforme pour 
promouvoir son agenda 
politique. Mais si les critiques 
pleuvent, l’Europe n’a pas 
vraiment de solution de secours 
à proposer à ses populations 
pour disposer d’un réseau social 
- le genre de plateforme devenue 
indispensable sur internet 
aujourd’hui. Le nouveau venu 
W pourrait-il changer la donne ?
W social, l’alternative 
européenne à X
Ça y est ! Le réseau social W 
made in Europe, annoncé au 
forum de Davos au mois de 
janvier dernier, vient de mettre 
en ligne sa première plateforme 
publique. Un réseau social qui 
a reçu tout de suite plusieurs 
marques de soutien importantes, 
dont celle du président du 
Conseil européen, Antonio 
Costa.
Développé en Suède, son nom 
suffit à comprendre le projet 
derrière cette plateforme, W 
étant simplement la lettre 
précédant X dans l›alphabet. Le 
réseau social W souhaite donc 
remplacer à terme X dans le 
coeur des internautes. Un réseau 
social demandant une pièce 
d›identité peut-il fonctionner ?
Et pour soutenir cette ambition 
d›une très grande ampleur, W 
veut s›appuyer sur l›idée de « 
confiance ». Qu›est-ce que cela 
signifie ? Eh bien, pour posséder 
un compte sur ce réseau social, 
il est nécessaire au préalable de 
scanner une carte d›identité ou 
un passeport afin de vérifier son 
identité.
Ensuite, il est toujours possible 
de prendre un pseudonyme, ici 
l’idée étant de garantir que la 
personne qui parle n’est pas un 
bot ou un faux compte, comme 
il y en a de très nombreux dans 
les autres plateformes. D’où 
l’idée de confiance, claironnée 
par W. Pour Antonio Costa, il 
s’agit ainsi d’une « plateforme 
sur laquelle les données sont 
entièrement hébergées en 
Europe, [où] la lutte contre la 
désinformation est une priorité, 
et [où] les utilisateurs sont tous 
des humains vérifiés ».

Les chercheurs du cabinet 
Paradigm Shift ont publié les 
détails d’une nouvelle faille 

de sécurité critique touchant 
les puces Apple A12 et A13. 

Impossible à patcher et 
d’ores et déjà exploitable par 
des tiers malveillants, cette 

vulnérabilité pourrait toucher 
de plein fouet les utilisateurs 

d’anciens iPhone XS et iPhone 
11.

Les iPhone 11 Pro lors 
de leur lancement en 
2019, pour illustration. © 

Shutterstock
Voilà une faille à laquelle Apple 
ne peut pas grand-chose et qui 
affecte dès à présent les puces 
Apple A12 et A13, utilisées 
notamment au sein des iPhone 
XS et iPhone 11.
« usbliter8 », la preuve que cette 
faille peut être exploitée
Découverte par les chercheurs 
du cabinet Paradigm Shift, cette 
vulnérabilité est notamment 
liée à ce que l’on appelle le 
BootROM (ou SecureROM) 
de l’iPhone : le tout premier 
code exécuté par l’appareil à 
sa mise sous tension, rappelle 
MacRumors. Plus précisément, 
la faille tire parti d’un bug dans 
le contrôleur USB des deux 

puces affectées. Et mauvaise 
nouvelle : elle peut d’ores et 
déjà être exploitée, comme l’on 
démontré les spécialistes de 
Paradigm Shift au travers d’un 
exploit surnommé « usbliter8 ».
Le principe d›exploitation est 
relativement simple à décrire 
: lorsqu›un iPhone reçoit 
des données en USB lors du 
démarrage, le contrôleur utilise 
une mémoire tampon pour 
stocker les paquets entrants. 
En envoyant une séquence 
spécifique de paquets d›une 
taille inhabituellement petite, il 
est alors possible de manipuler 
un pointeur matériel interne 
de manière à ce qu›il parcoure 
la mémoire à rebours, jusqu›à 
parvenir à écrire des données à 
des emplacements qu›il n›aurait 

jamais dû pouvoir atteindre.
Une bonne nouvelle dans tout 

ça?
Dans son article, Paradigm 
Shift explique que le bug est 
en l›occurrence inhérent au 
contrôleur physique lui-même, et 
non à la manière dont le firmware 
ou iOS gère ce contrôleur USB. 
En clair, Apple ne peut rien face 
à cette faille : elle suivra les 
appareils concernés jusqu›à leur 
fin de vie et leur mise au rebut 
sans possibilité d›être patchée.
Les utilisateurs d›iPhone 11 
sont néanmoins un peu mieux 
lotis que ceux de l›iPhone XS, 
pour une simple et bonne raison 
: la puce A13 de leur téléphone 
est équipée d›une fonction 
protectrice : les PAC (Pointer 

Authentication Codes) qui 
parviennent à détecter et bloquer 
certaines interactions anormales 
avec la mémoire tampon. Elle 
donne donc du fil à retordre 
aux hackers, sans toutefois leur 
barrer totalement la route dans le 
cas présent.

Avec « usbliter8 », les chercheurs 
de Paradigm Shift expliquent en 
effet d›ailleurs avoir réussi à tirer 
parti de la faille pour prendre le 
contrôle de la puce A13 à l›issue 
d›un processus tout de même 
plus complexe et fastidieux 
qu›avec l›A12.

Les deux puces peuvent donc 
être hackées au bout du compte, 
avec la possibilité d›abaisser 
temporairement le niveau de 
sécurité de l›iPhone, même après 
un redémarrage. De quoi injecter 
du code malveillant… mais 
aussi, sur une note un peu plus 
positive, permettre aux amateurs 
de jailbreak d›opérer peut-être 
plus facilement sur les iPhone 
XS et 11.

Une nouvelle application 
mobile permet de retrouver 
le charme si particulier de la 
Game Boy Camera sur iOS 

et Android. Mieux encore, les 
possesseurs d’une véritable 
caméra Nintendo peuvent 
désormais capturer leurs 

clichés directement depuis 
leur smartphone, mais à une 

condition.

Il y a quelques années, nous 
évoquions le GB Operator, ce 
petit accessoire mis au point 

par Epilogue, capable d’offrir une 
seconde jeunesse aux cartouches 
Game Boy, Game Boy Color et 
Game Boy Advance. Branché 
à un ordinateur, il permet 
notamment de sauvegarder ses 
jeux, transférer ses sauvegardes 
ou encore récupérer les photos 
stockées sur une mythique Game 
Boy Camera. Aujourd’hui, 
l’accessoire franchit une nouvelle 

étape en s’invitant directement 
sur nos smartphones.
Une application mobile qui 
ressuscite l’esprit Game Boy 
Camera
Epilogue vient en effet de lancer 
Flashback, une application 
disponible gratuitement sur iOS 
et Android qui s’adresse autant 
aux nostalgiques qu’aux curieux. 
Son principe est simple, à savoir 
« voir le monde en 8 bits », à la 
manière de la Game Boy Camera 
donc, cet accessoire lancé par 
Nintendo en 1998, devenu culte 
avec ses images ultra-pixellisées 
en quatre nuances de gris.
Concrètement, sans le moindre 
accessoire, l’application est 
capable d’utiliser l’appareil 
photo du smartphone pour 
générer des clichés façon 
Game Boy Camera. Les images 
sont converties façon 8 bits, 

avec tramage et palette (ultra) 
limitées.
L’application ne se contente 
toutefois pas d’imiter le 
rendu d’origine. Elle ajoute 
plusieurs réglages modernes, 
comme l’exposition, la 

vitesse d’obturation ou encore 
différentes palettes de couleurs, 
afin de personnaliser davantage 
ses créations, avec la possibilité 
de capturer des photos, mais 
aussi des vidéos.



Un édifice atypique en pierre 
calcaire et une stèle de taille 
imposante ont été mis à jour. 

Ils datent d’une période située 
entre 200 et 600 ans après 

J.-C et ne ressemblent à rien 
de connu dans cette région 

jusqu’ici.

Des archéologues ont 
découvert dans l’est du 
Mexique les vestiges 

d’un édifice et une sculpture 
présentant des caractéristiques 
inédites, une découverte qualifiée 
vendredi 19 juin, de «très 
importante» par la présidente 
Claudia Sheinbaum.
Il s’agit d’une plateforme dont 
les flancs sont ornés de pierres 
de forme circulaire, différente 
des vestiges mis au jour jusqu’à 
présent dans cette région 
du Mexique. Un monolithe 
représentant un personnage 
aux possibles traits mayas a 
également été découvert, selon 
l’Institut national d’archéologie 
et d’histoire (INAH).
Des pierres circulaires, des 
lignes et des figures

La dirigeante mexicaine a 
assuré que son gouvernement 
consacrerait des ressources à 
la recherche et à la restauration 
de ces vestiges. «C’est une 
découverte unique, il n’y a pas 
de précédent», a déclaré aux 
journalistes Lino Espinoza 
Garcia, archéologue de l’INAH 
et l’un des coordinateurs du site 
de Campo Viejo, à Coatepec 

dans l’État de Veracruz.
Les vestiges, qui datent de la 
période du Classique ancien 
(entre 200 et 600 après J.-C.), 
comprennent une structure 
construite en dalles et en pierre 
calcaire, ornée de lignes ou de 
figures semblables à des carrés, 
en plus des pierres circulaires.

Une stèle avec deux 
personnages

De telles caractéristiques ne 
sont pas propres à la région et 
n’avaient jamais été recensées 
auparavant, a précisé l’institut 
dans un communiqué. C’est «une 
structure très particulière», a 
déclaré Alberto Vazquez, l’autre 

archéologue responsable du site.
Le monolithe est une stèle 
de 1,88 mètre de haut par 
1,47 mètre de large, pour une 
épaisseur comprise entre 22 
et 25 centimètres, sur laquelle 
apparaissent deux personnages.

Un conservateur de la 
Bibliothèque nationale a mis 

au jour un manuscrit, un 
cahier dans lequel on retrouve 

des compositions inédites 
signées Wolfgang Amadeus 
Mozart. Dimanche 21 juin, 
à l’occasion de la Fête de la 
Musique, ces notes seront 

jouées pour la première fois en 
public.

La harpe est élégante, la 
flûte légère, prompte 
à quelques envolées. 

Il s’agit de la toute première 
interprétation d’une œuvre jamais 
entendue à ce jour. L’instant est 
d’autant plus historique qu’on 
pensait tout connaître de son 
auteur, l’un des grands génies 
de la composition, Mozart lui-
même.
L’histoire commence en février 
dernier dans les réserves de 
la Bibliothèque nationale à 
Paris. François-Pierre Goy, 
conservateur au département 
musique, s’intéresse à des 
documents inexplorés depuis 
la Révolution. Parmi eux, un 
petit cahier anonyme qui ne 

paie pas de mine. «Je repère 
rapidement que ce sont des 
leçons de composition», indique-
t-il. D’emblée, certains détails 
l’interpellent. La forme de la clé 
de sol, par exemple. L’écriture 
reconnaissable ou cette façon 
singulière de marquer la fin des 
morceaux. «C’est à ce moment-
là que je me dis, est-ce que ça ne 
pourrait pas être lui ?», poursuit 
le conservateur.

Une nouvelle œuvre au 
répertoire de Mozart

Il entame des recherches, 
consulte d’éminents spécialistes. 
L’incroyable découverte est 
confirmée. C’est bien Mozart 
qui a griffonné les partitions. En 
1778, pendant un séjour à Paris, 
il donne des leçons à une jeune 
aristocrate musicienne pour lui 
apprendre à composer. Une élève 
pas spécialement douée, si l’on 
en croit les lettres que Mozart 
a écrites à son propre père. 
«Dans la dernière lettre où il en 
est question, il dit qu’il ne lui 
a pas parlé de son élève depuis 
longtemps puisque de toute 
façon elle n’est bonne à rien, elle 

est bête et paresseuse», rapporte 
François-Pierre Goy.
Il n’empêche, la paresseuse 
cosigne avec le maître les pièces 
les plus intéressantes de ce cahier 
qui prennent vie aujourd’hui 
grâce à deux musiciens de 
l’Orchestre Philharmonique 
de Radio France. En un temps 
record, sous l’œil de l’heureux 
conservateur, ils ont enregistré 
la trouvaille dans le plus grand 
secret. «C’est une chance inouïe, 
c’est extrêmement réjouissant 
et puis j’étais très impatiente 
de découvrir la pièce», confie 
Mathilde Calderini, première flûte 
solo Orchestre Philharmonique 
de Radio France. «On n’y 
croit pas qu’en 2026 on puisse 
encore découvrir des œuvres de 
Mozart. C’était un rêve total», 
ajoute Nicolas Tulliez, harpiste 
à l’Orchestre Philharmonique de 
Radio France. Le morceau de 20 
minutes s’ajoute officiellement 
au répertoire de Mozart. Il sera 
diffusé en intégralité lundi sur 
France Musique.

Archéologie 
 des vestiges préhispaniques uniques découverts

 à Coatepec, dans l’est du Mexique

Une nouvelle partition de Mozart découverte
 elle sera jouée pour la première fois à l’occasion 

de la Fête de la musique
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Le 4 juillet 
prochain, les rues de 
Paris, ou du moins celles 

reliant l’Institut du monde arabe 
(IMA) au Grand Palais, deux 
bâtiments emblématiques de la 
capitale française, vibreront au 
rythme du Maghreb.
Des voitures de mariage décorées 
selon les traditions des différents 
pays du Maghreb sillonneront les 
rues reliant les deux institutions 
ainsi que celles de plusieurs 
communes périphériques, avec à 
la clé des cérémonies de henné, 
de la musique orientale et des 
concerts de youyous.
C’est l’innovation la plus 
originale et la plus cocasse de 
la saison 2026-2027 de l’IMA, 
dont la présidente, Anne-Claire 
Legendre, a dévoilé le contenu, 
conçu « sous le signe de la 
jeunesse », selon ses termes.

Un événement festif
Il s’agit d’un événement 
festif, reflet des joies de la vie 
réelle, imaginé par Mohamed 
Bourouissa, plasticien algérien 
qui s’est inspiré des rituels 
du mariage pour concevoir 
une création mêlant mémoire, 
musique et célébration collective.
Au-delà de cette parade 
spectaculaire, la saison 2026-
2027 de l’Institut du monde 
arabe s’inscrit dans une ambition 
plus large : faire de l’institution 
un lieu pleinement ouvert, vivant 
et tourné vers les nouvelles 
générations.
Sous l’impulsion d’Anne-Claire 
Legendre, cette programmation 
entend conjuguer héritage 
et création contemporaine, 
transmission et innovation, dans 

un dialogue constant entre les 
cultures.
Dès l’été, l’IMA investira son 
vaste parvis, conçu par Jean 
Nouvel, en le transformant en un 
espace de convivialité accessible 
à tous, avec du mobilier urbain, 
une offre de restauration légère 
et des espaces de détente invitant 
les visiteurs à s’approprier ce 
lieu comme un véritable espace 
de rencontre.
Ce dispositif s’accompagnera 
d’une programmation estivale 
riche, notamment à l’occasion de 
la Fête de la musique, revisitée à 
travers une création poétique et 
musicale inspirée de l’écrivain 
libanais Gibran Khalil Gibran.
L’été sera également rythmé 
par une offre renforcée de 
médiation culturelle, ouverte dès 
le plus jeune âge. Des ateliers 
de calligraphie, des contes, des 
carnets de voyage ou encore des 
stages linguistiques viendront 
compléter cette volonté d’ancrer 
l’IMA dans une dynamique 
familiale.
La promenade du « Paris arabe 
historique », organisée chaque 
semaine, prolongera cette 
immersion en dehors des murs 
de l’institution.
Mais au cœur de la saison, un 
premier grand axe intitulé « 
Héritage et circulation » mettra 
en lumière les continuités 
culturelles entre passé et présent.

Trois expositions majeures
Trois expositions majeures 
structureront cette réflexion. La 
première, consacrée aux rituels 
du mariage en Algérie, au Maroc 
et en Tunisie, prolongera la 
parade inaugurale en explorant 

les traditions et leur 
réinterprétation par des artistes 
contemporains.
Des costumes, des objets et des 
témoignages constitueront le 
socle d’une programmation de 
débats et de rencontres autour 
des réalités sociales du mariage.
Une seconde exposition 
immersive plongera les 
visiteurs dans les splendeurs de 
l’Alhambra. À travers objets, 
reconstitutions et dispositifs 
sensoriels, elle offrira une 
exploration des arts nasrides, 
de la calligraphie aux jeux 
d’eau en passant par les motifs 
géométriques.
Enfin, une troisième exposition, 
en partenariat avec l’Alliance 
internationale pour la protection 
du patrimoine, rappellera 
l’urgence de préserver les sites 
culturels menacés, de Mossoul 
à Alep, en passant par Beyrouth.
Dans cette même logique de 
transmission, l’IMA valorisera 
sa riche photothèque, forte de 
plus de 86 000 clichés, dont une 
sélection consacrée à la Palestine. 
Cette initiative s’inscrit dans un 
effort plus large de numérisation 
et d’accessibilité du patrimoine.
Parallèlement, la saison fera la 
part belle aux « nouvelles scènes 
» du monde arabe. Littérature, 
poésie, musique, cinéma, design 
et mode seront réunis dans une 
programmation foisonnante.
Une semaine dédiée à la langue 
arabe, en décembre, mettra à 
l’honneur auteurs, traducteurs 
et éditeurs, tandis que le Prix de 
la littérature arabe gagnera en 
visibilité, notamment auprès des 
lycéens.
La poésie occupera une place 
centrale, avec des rencontres 
régulières et un événement 
inédit, « Poésie sous les étoiles 
», parrainé par le grand poète 
Adonis, qui mettra en lumière 

une nouvelle génération de 
poétesses.
Côté musique, l’IMA poursuivra 
son exploration des traditions 
arabo-andalouses sous la 
houlette de l’ancien ambassadeur 
François Gouyette, tout en 
lançant un nouveau festival, « 
Arab Touch », consacré aux 
expressions contemporaines, du 
rap à l’électro.
Le cinéma constituera également 
un pilier de cette saison, avec 
des avant-premières régulières 
et de nouveaux partenariats, 
notamment autour de 
l’adaptation d’œuvres littéraires.
Le spectacle vivant ne sera pas 
en reste, avec le retour du festival 
« L’IMA fait son festival » et une 
programmation mêlant théâtre, 
danse et humour.
Les figures marquantes seront 
également à l’honneur avec 
l’inauguration de la bibliothèque 
Leila Shahid, ancienne 
ambassadrice de la Palestine, 
ainsi qu’une soirée dédiée au 
musicien Ziad Rahbani, avec la 
participation de Toufic Farroukh, 
son ami de longue date et 
musicien lui aussi.
Dans le domaine des industries 
créatives, l’IMA renforcera sa 
présence lors des grands rendez-
vous parisiens. Prix du design, 
prix de la mode et lancement 
d’un prix d’art contemporain 
du monde arabe témoigneront 
de cette volonté de soutenir les 
talents émergents et de créer des 
passerelles professionnelles.

La langue arabe
Troisième pilier de la saison, 
la « Fabrique des savoirs » 
proposera un éclairage sur les 
grandes questions historiques et 
contemporaines. Les Journées 
de l’histoire seront consacrées 
aux sciences arabes, tandis que 
des débats aborderont les enjeux 
géopolitiques et sociétaux 

actuels.
Mais c’est l’attention portée à la 
jeunesse qui constitue la véritable 
nouveauté de cette saison. Pour 
la première fois, une exposition 
entièrement dédiée aux enfants 
permettra de découvrir le monde 
arabe de manière ludique et 
pédagogique.
Des projets participatifs, 
notamment avec le dramaturge 
et ancien directeur du Théâtre 
de la Colline, Wajdi Mouawad, 
offriront aux jeunes un espace 
d’expression et de réflexion.
Cette ouverture se veut 
également sociale et territoriale. 
L’IMA multipliera les actions 
en direction des publics 
éloignés, notamment à travers 
des programmes d’art-thérapie 
ou des dispositifs adaptés 
aux personnes en situation de 
handicap.
Enfin, la question de la 
langue arabe occupe une 
place stratégique dans cette 
programmation. L’IMA 
ambitionne de contribuer à 
son enseignement à l’échelle 
nationale en proposant des 
formations certifiées et en 
accompagnant les bibliothèques 
dans le développement de fonds 
en langue arabe.
Plus que jamais, affirme Anne-
Claire Legendre, l’Institut 
entend être « ce lieu singulier 
où les récits se croisent sans se 
confondre » et où la culture « fait 
ce qu’elle sait faire le mieux : 
maintenir vivant ce qui nous relie 
», en dépit des vents contraires.

La nouvelle saison de l’IMA démarre, par un événement 
dédié au mariage dans le Maghreb
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Chaque été, les épisodes 
de canicule font 
craindre le coup de 

chaleur, une urgence médicale 
vitale à l’origine de plusieurs 
milliers de décès annuels. 
Parmi ses causes principales 
: le manque d’hydratation. 
Explications du Dr Nicolas 
Crocheton, médecin urgentiste.
On utilise souvent les termes 
hyperthermie, insolation et 
coup de chaleur comme des 
synonymes, alors qu’ils ne 
désignent pas exactement la 
même chose. L’hyperthermie est 
le terme médical le plus général. 
Elle correspond à une élévation 
anormale de la température 
corporelle, généralement au-delà 
de 38,5 °C, lorsque l’organisme 
accumule plus de chaleur qu’il 
n’en élimine. L’insolation est une 
forme particulière d’hyperthermie 
provoquée par une exposition 
prolongée de la tête et de la nuque 
au soleil, généralement bénigne si 
la personne adopte les bons gestes 
pour se refroidir. Le coup de chaleur 
représente, quant à lui, le stade 
le plus sévère d’hyperthermie, 
qui constitue une urgence vitale.

Qu’est-ce qu’un coup de 
chaleur et quels sont les 

symptômes ?
Le coup de chaleur survient 
lorsque l’organisme n’arrive 
plus à maintenir sa température 
interne dans des limites normales.
On parle de coup de chaleur lorsque 
la température corporelle atteint 
ou dépasse 40 °C, ce qui dénature 
et altère certaines protéines 
de l’organisme qui cessent de 
fonctionner normalement, risquant 
d’entraîner des lésions cellulaires 
et des défaillances d’organes.
Dr Nicolas Crocheton
Médecin urgentiste
Cette hyperthermie s’accompagne 
de troubles neurologiques 
(confusion, désorientation, 
somnolence, convulsions, voire 
coma) et constitue une véritable 
urgence médicale. Sans prise 
en charge rapide, le coup de 
chaleur peut entraîner une 
défaillance de plusieurs organes 
et mettre en jeu le pronostic vital.
Contrairement à une idée reçue, 
le coup de chaleur ne survient pas 
uniquement après une exposition 
directe au soleil. Il peut également 
se produire à l’ombre, dans un 
logement surchauffé, dans une 
voiture ou lors d’un effort physique 
intense pratiqué par fortes 
chaleurs. « Certains médicaments, 
notamment les neuroleptiques, 
peuvent augmenter le risque 
de coup de chaleur en agissant 

sur le système nerveux central. 
Ils peuvent perturber les 
mécanismes de régulation de la 
température et diminuer parfois 
la sensation de soif ou la capacité 
à transpirer », ajoute l’urgentiste.
Les personnes les plus vulnérables 
sont les nourrissons, les personnes 
atteintes de maladies chroniques, 
les patients sous traitements 
neuroleptiques, les personnes 
âgées et les travailleurs ou 
sportifs exposés à la chaleur.

Pourquoi est-il essentiel de 
boire davantage quand il fait 

chaud ?
Lorsqu’il fait très chaud, boire 
suffisamment d’eau devient 
essentiel car l’organisme 
perd en permanence de l’eau 
et des sels minéraux par la 
transpiration. Cette transpiration, 
bien qu’assez désagréable, est 
pourtant indispensable puisqu’elle 
constitue le principal mécanisme 
de refroidissement du corps. En 
s’évaporant à la surface de la 
peau, la sueur permet de dissiper 
la chaleur et de maintenir une 
température interne stable. Mais 
pour produire cette sueur, le corps a 
besoin d’eau en quantité suffisante.
Si les apports ne compensent pas 
les pertes, le volume de liquide 
circulant dans l’organisme 
diminue progressivement. 
Le sang devient alors moins 
abondant et plus concentré, ce 
qui peut entraîner une baisse de la 
pression artérielle et une moindre 
efficacité de la circulation.
Dr Crocheton
Si ce volume baisse, le cœur doit 
travailler davantage pour irriguer 
les organes, tandis que la peau est 
moins bien perfusée, ce qui limite 
aussi l’évacuation de la chaleur.
En parallèle, la déshydratation 
perturbe les échanges entre les 
cellules et leur environnement, 
ainsi que le fonctionnement 
des reins, qui jouent un rôle clé 

dans l’équilibre en eau et en 
sels minéraux. « Sans eau en 
quantité suffisante, l’organisme 
se déshydrate, la circulation 
devient moins efficace et la 
capacité à réguler la température 
- appelée thermorégulation 
- se dégrade rapidement », 
rappelle le médecin urgentiste.
Boire régulièrement, avant même 
d’avoir soif, permet donc de 
maintenir ce volume hydrique 
stable et de soutenir les mécanismes 
naturels de thermorégulation.
Boire beaucoup suffit-il à éviter 

le coup de chaleur ?
Si boire suffisamment est un 
élément essentiel de la prévention 
du coup de chaleur, cela ne 
suffit pas toujours à l’éviter.
Dr Crocheton
Il arrive en effet qu’une 
personne, même correctement 
hydratée, souffre d’un coup de 
chaleur lorsque sa température 
corporelle dépasse les capacités 
d’adaptation du corps. Lors 
d’une canicule intense, dans un 
environnement très chaud et 
humide, ou pendant un effort 
physique prolongé, la production 
ou l’accumulation de chaleur peut 
excéder ce que la transpiration 
est capable d’évacuer, même si 
elle est bien alimentée en eau.
D’autres facteurs peuvent 
aussi intervenir : l’âge, certains 
médicaments, des maladies 
chroniques ou encore une 
exposition prolongée sans 
possibilité de se mettre au 
frais. Dans ces situations, les 
mécanismes de régulation 
thermique sont fragilisés, et 
l’eau seule ne suffit plus à 
compenser le déséquilibre.
Autrement dit, boire suffisamment 
est une condition nécessaire, mais 
pas une garantie. La prévention 
du coup de chaleur repose sur un 
ensemble de mesures : hydratation 
régulière, limitation de l’exposition 

à la chaleur, repos, ventilation et 
adaptation de l’activité physique.

Canicule : comment éviter 
un coup de chaud grâce à 

l’hydratation ?
Pour limiter le risque de 
coup de chaleur, la manière 
de boire est presque aussi 
importante que la quantité.
Le premier conseil est de boire 
régulièrement, par petites 
prises, sans attendre la soif. La 
sensation de soif apparait souvent 
lorsque la déshydratation est 
déjà installée, et peut arriver 
particulièrement tardivement chez 
les personnes âgées, ce qui les 
rend d’autant plus vulnérables.
Dr Crocheton
En pratique, quelques gorgées 
toutes les 20 à 45 minutes 
en période de forte chaleur 
permettent de maintenir un bon 
niveau d’hydratation régulier. 
On peut augmenter sensiblement 
les quantités le matin (pour se 
réhydrater après la nuit) et en 
milieu de journée lorsque la 
chaleur est à son pic. L’objectif 
n’est pas de boire de grandes 
quantités d’un coup, mais 
d’entretenir un apport continu.
N’oublions pas que l’hydratation 
passe aussi en partie par 
l’alimentation, et notamment les 
aliments naturellement riches 
en eau, tels que les fruits et les 
légumes. Privilégier ces aliments 
en période de forte chaleur 
contribue donc également à limiter 
les risques de déshydratation 
et donc de coup de chaleur.
Quelles boissons privilégier 
pour éviter un coup de chaleur ?
« L’eau reste la meilleure boisson 
pour s’hydrater au quotidien 
» tranche le Dr Crocheton.
En cas de transpiration 
importante, notamment lors d’un 
effort physique, des pertes en 
sels minéraux peuvent survenir ; 
une alimentation normale suffit 
généralement à les compenser, 
mais des eaux ou solutions 
légèrement minéralisées peuvent 
être utiles dans certains cas.
On limite les boissons très sucrées et 
on proscrit les boissons alcoolisées 
qui favorisent au contraire 
la déshydratation et peuvent 
perturber la régulation thermique.
Dr Crocheton

Quand s’inquiéter et quand 
consulter ?

Les coups de chaleur ne surviennent 
pas brutalement : ils s’installent 
souvent progressivement, en 
passant par des signes d’alerte 
qu’il est essentiel de reconnaître.
Les premiers signes sont souvent 
discrets : une fatigue inhabituelle, 

des maux de tête, une sensation 
de faiblesse, des étourdissements 
ou des crampes musculaires. 
Ces symptômes peuvent traduire 
une déshydratation ou un début 
de déséquilibre lié à la chaleur. 
À ce stade, se mettre au frais 
et s’hydrater permet souvent 
d’améliorer rapidement la situation 
et d’éviter le coup de chaleur.
Si la situation s’aggrave, d’autres 
signes doivent alerter davantage. 
Une sensation de malaise, des 
nausées, des vomissements ou 
encore une accélération du rythme 
cardiaque doivent pousser à 
consulter rapidement un médecin.
« En cas de confusion, 
désorientation, propos incohérents 
ou troubles de l’équilibre, il est 
urgent d’appeler les secours 
immédiatement », insiste 
l’urgentiste. En attendant les 
secours, la personne doit être placée 
à l’ombre, dans un endroit frais.
il est essentiel de refroidir la 
personne, de la placer à l’ombre 
ou dans un endroit frais, et de 
contacter les services d’urgence.
Comment éviter une insolation 
en période de forte chaleur ?

En période de canicule, 
la règle numéro un est de 
réduire au maximum son 
exposition à la chaleur.
Éviter de sortir aux heures les 
plus chaudes de la journée, 
généralement entre la fin de 
matinée et le milieu d’après-
midi. Rester tant que possible 
dans des endroits frais, 
climatisés ou bien ventilés.
Dr Crocheton
Chez soi, fermer les volets 
et les fenêtres en journée, 
puis aérer la nuit lorsque 
les températures baissent, 
permettent de limiter la montée 
en température des logements.
Prudence avec les activités 
physiques, surtout intenses, 
qui augmentent fortement la 
production de chaleur interne. 
Lorsqu’elle est nécessaire, la 
séance doit être réalisée tôt le matin 
ou en soirée ou en salle climatisée, 
à une intensité modérée.
Le refroidissement du corps joue 
également un rôle important : 
se mouiller la peau, prendre des 
douches fraîches, utiliser des 
brumisateurs ou des ventilateurs 
permet de faciliter l’évacuation de 
la chaleur. On opte de préférence 
pour des vêtements légers, amples 
et de couleur claire aide aussi à 
limiter l’absorption de chaleur.
En suivant ces mesures simples, 
le risque de coup de chaleur 
réduit significativement.

Pourquoi boire est essentiel pour éviter 
le coup de chaleur ?
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Après 50 ans, ce légume de 
l’été à seulement 20 calories 

devient un allié minceur 
inattendu. Gorgé d’eau, il 

coupe les fringales sans aucune 
frustration.

Le retour des beaux jours 
sonne souvent le réveil 
d’une envie profonde de 

légèreté, d’autant plus lorsque 
le cap de la cinquantaine 
s’accompagne de petits 
bouleversements hormonaux. 
C’est précisément à cette 
période de la vie, alors que le 
métabolisme ralentit doucement 
et que la silhouette a tendance à se 
modifier, qu’un trésor végétal de 

nos étals estivaux se transforme 
en un allié de poids. Ce légume 
gorgé de soleil, souvent jugé trop 
simple ou trop discret, a pourtant 
tout pour devenir un réflexe 
minceur après cinquante ans.
Si la quête du bien-être mène 
parfois à des régimes restrictifs 
et frustrants, la solution se trouve 
en réalité dans la composition 
de cette merveille du potager, 
qui affiche le chiffre dérisoire de 
seulement 20 calories pour 100 
grammes. Mais son véritable 
atout ne réside pas uniquement 
dans cette légèreté calorique. 
Selon la table de composition 
nutritionnelle Ciqual de l›Anses 
(l›Agence nationale de sécurité 
sanitaire de l’alimentation, de 
l›environnement et du travail), 
ce légume est composé à plus 
de 94 % d›eau, ce qui en fait un 

précieux allié hydratation, utile 
pour soutenir un transit parfois 
plus paresseux avec l›âge.
Ce champion de la légèreté n›est 
autre que la courgette, dont l›effet 
sur la satiété séduit de plus en 
plus celles qui veulent manger 
à leur faim sans culpabiliser. À 
une période où les fluctuations 
d›œstrogènes peuvent perturber 
les signaux de faim et provoquer 
des fringales soudaines, son atout 
maître, c›est son volume. Très 
riche en eau et peu calorique, elle 
remplit l’estomac et procure une 
vraie sensation de plénitude pour 
très peu de calories, ce qui aide 
à éviter le piège des grignotages 
sans jamais imposer de privation 
dans l’assiette.
Pour profiter au maximum de 
ses qualités sans perdre une 
miette de ses micronutriments 

thermosensibles, il existe 

quelques bons réflexes, loin des 

traditionnels gratins surchargés 

de fromage. Mieux vaut conserver 

sa peau, là où se concentrent 

une bonne partie des fibres, et 

privilégier une cuisson douce 

à la vapeur ou, encore mieux, 

la déguster crue, taillée en fins 

rubans croquants relevés d›un 

filet d’huile d›olive et de citron. 

C›est en revisitant subtilement 

notre façon de cuisiner ce grand 

classique de l’été que l›on en tire 

le meilleur, et que l’on transforme 

un simple repas en un vrai geste 

de légèreté.

Des jambes fuselées, plus 
légères et toniques… qui 
n’en rêve pas ? Bonne 

nouvelle : inutile de multiplier les 
séances interminables à la salle 
de sport. Quelques mouvements 
ciblés, pratiqués chaque jour, 
suffisent à redessiner vos cuisses, 
raffermir vos mollets et booster 
votre confiance.
Pour commencer, il faut savoir 
que beaucoup aimeraient 
cibler la zone des cuisses 
précisément, mais on ne choisit 
pas où le corps brûle ses graisses 
malheureusement. La perte de 
poids se fait de manière globale, 
en fonction de votre métabolisme 
et de votre génétique. En 
revanche, il est tout à fait possible 
d›affiner ses cuisses grâce à une 

combinaison gagnante : une 
alimentation équilibrée, riche en 
protéines maigres, légumes et 
fibres, un petit déficit calorique, 
et des exercices qui tonifient 
spécifiquement les jambes. 
Résultat : même si la graisse 
ne disparaît pas uniquement 
aux cuisses, vos muscles se 
raffermissent, la silhouette 
s›affine et vos jambes paraissent 
plus élancées. Sur TikTok, les 
entraînements foisonnent, mais 
il y en a un particulièrement 
efficace. C›est Yindee du compte 
@ta_fit_copine qui a dévoilé 
l›exercice parfait pour affiner 
les cuisses. Tout y est : squats, 
crunchs, fentes... mais avec des 
versions revisitées pour solliciter 
davantage les muscles des 

jambes.
Pour des résultats encore plus 
rapides, n›hésitez pas à combiner 
ces exercices avec 30 minutes de 
marche rapide ou de vélo, 3 fois 
par semaine. Buvez suffisamment 
d›eau pour faciliter le drainage 
et privilégiez une alimentation 
équilibrée, pauvre en sucres 
raffinés et en excès de sel. En 
pratiquant ces mouvements tous 
les jours, vos jambes gagneront 
en tonicité et en finesse, tout en 
améliorant votre endurance et 
votre posture.
Un dernier secret ? La régularité. 
En consacrant 10 à 15 minutes 
par jour à ces exercices, vos 
jambes seront enfin comme vous 
en rêvez.

«Le cheveu mouillé est plus 
vulnérable», rappelle la 
spécialiste. Et pour cause : 
les écailles du cheveu sont 
alors ouvertes, rendant la fibre 
beaucoup plus sensible aux 
agressions mécaniques.
Premier réflexe à bannir selon 
elle : brosser ses cheveux 
immédiatement après la douche. 
«C’est l’erreur classique. Le 
cheveu est gorgé d’eau, donc plus 
élastique mais aussi beaucoup 
plus fragile. Le démêlage brutal 
peut provoquer de la casse 
mécanique», explique-t-elle. 
Même constat pour le fait de 

s’attacher les cheveux encore 
mouillés : «On exerce une tension 
sur une fibre déjà fragilisée, ce 
qui augmente le risque de casse 
et d’affinement à long terme.» 
Ce mauvais réflexe est d›ailleurs 
à bannir après toute baignade en 
mer ou à la piscine.
La spécialiste recommande un 
brossage progressif et doux avant 
le shampoing sur cheveux secs 
ou après séchage avec une brosse 
ou un peigne à dents larges. Et 
surtout, éviter les gestes trop 
vigoureux. «Il faut penser la fibre 
comme une matière vivante : plus 
on la respecte dans cet état, plus 

elle garde sa résistance.»
Chute et casse de cheveux : 
les bons réflexes à adopter au 
quotidien à adopter en été
Pour Julie Pernet, tout commence 
par le cuir chevelu, trop souvent 
relégué au second plan dans les 
routines capillaires. «On protège 
énormément la peau, mais ses 
cheveux, très peu», observe-t-elle. 
Pollution, poussières, résidus de 
produits : au fil des jours, le cuir 
chevelu accumule de nombreuses 
particules qui peuvent perturber 
son équilibre. Au-delà de la routine 
post-douche, la trichologue insiste 
sur une approche globale du cuir 

chevelu. «Le cheveu pousse 
depuis la racine, donc tout se 
joue au niveau du cuir chevelu», 
rappelle-t-elle. L’idée : ne pas 
seulement traiter la longueur, mais 
surtout l’environnement dans 
lequel le cheveu naît.
Elle recommande ainsi 
des shampoings réguliers, 
contrairement à ce que l’on peut 
voir sur les réseaux sociaux 
avec les cures de sébum ou la 
tendance du No poo (abréviation 
de no shampoo, en anglais pas 
de shampoing). «Dès que le cuir 
chevelu commence à regraisser, 
il ne faut vraiment pas espacer 

ce shampoing», insiste-t-elle. 
Pour l’experte, l’accumulation 
de sébum peut «étouffer le cuir 
chevelu» et favoriser l’apparition 
d’inconforts comme les 
démangeaisons ou les pellicules. 
Son conseil : privilégier un 
shampoing doux, sans sulfate 
et au pH 5, afin de nettoyer sans 
agresser, et adapter la fréquence 
de lavage aux besoins de chacun. 
Le cuir chevelu, souvent négligé, 
mérite aussi des soins spécifiques 
comme un gommages doux 
hebdomadaire ou des actifs 
antioxydants pour limiter le stress 
oxydatif.

Après 50 ans, ce légume d’été aide à garder la ligne mieux 
que beaucoup ne l’imaginent

Pour affiner ses jambes rapidement sans aller à la salle de 
sport, voici les mouvements à répéter selon une coach

ce geste anodin que l’on fait tous favorise la casse 
des cheveux
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Les Minions : une success-
story franco-américaine 
(Illumination Studios), 

celle de personnages râleurs, 
potaches, jargonneux, drôles, im-
prévisibles, nés de l’imagination 
débordante de Pierre Coffin (réa-
lisateur des trois premiers Moi, 
moche et méchant), qui, en dix 
ans, en a fait des stars de l’ani-
mation et du box-office mondial. 
Avec le scénariste américain 
Brian Lynch, le cinéaste français 
de 59 ans, formé à l’école des 
Gobelins, a trouvé la formule 
magique du divertissement tout 
public, doté d’un haut niveau 

graphique et d’un fort potentiel 
comique.
Voici le tandem de retour avec 
Des Minions et des monstres, 
une histoire bien timbrée met-
tant en scène trois amis –James, 
Henry et Ed – qui, après avoir 
éliminé pas mal de monstres dont 
un cyclope, une momie et un 
pirate, deviennent célèbres dans 
le Hollywood des années 1920, 
avant de se heurter à l’avènement 
du parlant. Un terrain de jeu idéal 
pour ces créatures turbulentes, 
adeptes du comique de situation 
et de l’épouvante, au fil d’une 
série de gags « cartoonesques » 

et d’effets visuels bluffants.
Parallèlement à une intrigue très 
mouvementée, le cinéphile Pierre 
Coffin nous régale de quelques 
clins d’œil furtifs et virtuoses 
à cet âge d’or du cinéma. On y 
devine Buster Keaton, Charlie 
Chaplin, Tex Avery, les frères 
Warner, le Humphrey Bogart de 
Casablanca, le requin des Dents 
de la mer, King Kong et Frankens-
tein. Tout va très vite et on rit 
beaucoup à ce joyeux inventaire.
Des Minions et des monstres, en 
salle le 24 juin.

Une soixantaine de films 
dont une palanquée de 
titres « plus culte, tu 

meurs » (New York 1997, The 
Thing, Les Aventures de Jack 
Burton dans les griffes du man-
darin, Les 8 salopards…), des 
rôles de bad guy dans de grosses 
franchises récentes (Fast & Fu-
rious, Les Gardiens de la Galaxie 
vol. 2…) et une longévité hors 
du commun pour cet ancien en-
fant acteur chez Disney dans les 
années 1960-1970.
Kurt Russell, 75 ans, est un drôle 
de numéro à Hollywood. Assuré-
ment une star, un visage familier, 
mais pas toujours bien cerné par 
les foules. Les nostalgiques des 
années 1980 et 1990, décennies 
fécondes pour sa carrière, auront 
toujours quant à eux pour l’ex-
acteur fétiche de John Carpenter 
les mêmes yeux de Chimène que 
pour les autres icônes plus mains-

tream du cinéma d’action. Une 
certitude : du haut de son mètre 
quatre-vingt, dans sa veste bleu 
sombre, sa chemise claire, son 
jean et ses baskets, Kurt Russell 
irradie de force tranquille.
Invité d’honneur du 65e festival 
TV de Monte-Carlo, où il a reçu 
ce mardi 16 juin une Nymphe 
de Cristal pour l’ensemble de 
sa carrière, l’acteur (venu avec 
Goldie Hawn, sa compagne 
depuis 1983, ainsi qu’avec son 
fils Boston Russell, 46 ans, né 
de son mariage avec Season 
Hubley) rayonne au générique 
de deux séries phénomènes sur 
les plateformes de streaming : le 
feuilleton-blockbuster Monarch 
: Legacy of Monsters sur Apple 
TV+ (un dérivé de Godzilla, où 
il partage l’affiche avec… son 
fils, Wyatt Russell) et le superbe 
drame familial intimiste The 
Madison, sur Paramount +, aux 

côtés de Michelle Pfeiffer.

Dans cette série créée par Tay-

lor Sheridan (Yellowstone et ses 

feuilletons dérivés 1883 et 1923), 

Kurt Russell campe un dénommé 

Preston Clyburn, riche homme 

d’affaires new-yorkais qui, dès 

le premier épisode, périt avec 

son frère Paul dans le crash de 

leur petit avion dans le Montana, 

où ils étaient partis pêcher à la 

mouche.

Sa veuve Stacy (Michelle Pfeif-

fer) et ses filles doivent surmon-

ter le deuil et trouver un nouveau 

sens à leur vie, tandis que des 

flash-back reviennent sur la rela-

tion entre les époux Clyburn.

La compétition de jeux vidéos 
se déroulera à Paris, principa-
lement au Parc des expositions 
de la Porte de Versailles, du 6 

juillet au 23 août.

Les chanteuses Aya Naka-
mura et Theodora ainsi 
que DJ Snake seront les 

têtes d’affiche de la cérémonie 
d’ouverture de l’Esports World 
Cup, immense tournoi d’esport 
qui aura lieu à Paris cet été, ont 
annoncé, vendredi 19 juin, les 
organisateurs. La cérémonie se 
déroulera à la Seine musicale, 
a précisé l’Esports Foundation 
dans un communiqué, et donnera 
le coup d’envoi officiel de l’évé-
nement.
«La cérémonie d’ouverture 
est notre vitrine pour accueil-
lir le monde entier. Pour cette 
grande première de l’EWC à 
Paris, nous voulions rendre hom-
mage à la capitale à travers des 

artistes majeurs qui dictent les 
tendances musicales et cultu-
relles en France», a déclaré Mike 
McCabe, directeur général ad-
joint et directeur des opérations 
de la Fondation Esports.
Vingt-cinq compétitions diffé-

rentes
Créé en 2024 et financé par le 
fonds souverain d’Arabie Saou-
dite, l’EWC s’est imposé comme 
un rendez-vous majeur du calen-
drier de l’esport mondial. La 
compétition rassemble plus de 
2 000 joueurs issus d’environ 
200 clubs du monde entier pour 
des compétitions se déroulant 
sur une vingtaine de jeux vidéo 
différents. L’EWC se distingue 
de la plupart des autres compé-
titions d’esport en réunissant 
des tournois de plusieurs jeux 
vidéo. Vingt-cinq compétitions 
différentes auront lieu au cours 
de l’événement avec des jeux de 

référence dans l’esport à l’image 
de League of Legends, Dota2, 
Valorant, Rocket League ou en-
core Counter-Strike...
Les deux premières éditions 
avaient eu lieu en Arabie Saou-
dite, pays devenu ces dernières 
années un acteur central du sec-
teur. Mais les organisateurs ont 
annoncé en mai la délocalisation 
de l’édition 2026 en raison de 
la guerre au Moyen-Orient et se 
sont alors tournés vers la France.
Aya Nakamura, qui a récemment 
réalisé trois concerts au Stade de 
France, est une habituée des cé-
rémonies d’ouverture puisqu’elle 
avait également participé à celle 
des Jeux olympiques de Paris en 
2024.
La compétition se déroulera à 
Paris, principalement au Parc des 
expositions de la Porte de Ver-
sailles, du 6 juillet au 23 août.

Et hop ! voilà les Minions à Hollywood

Kurt Russell, invité de prestige du Festival de Télévision
 de Monte-Carlo

Aya Nakamura, DJ Snake et Theodora donneront le coup 
d’envoi de l’Esports World Cup
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Fin de légalisation des actes publics étrangers : 
Réunion technique de coordination en prévision du 

lancement officiel du système “Apostille”

Le ministère de l'Intérieur, 
des Collectivités locales 
et des Transports a 

tenu, par visioconférence, 
une réunion technique de 
coordination au profit de 
l'ensemble des wilayas, en 
prévision du lancement officiel 
du système "Apostille", indique 
samedi un communiqué du 
ministère.
"Dans le cadre des préparatifs 
en cours pour la mise en œuvre 
du système +Apostille+ en 
Algérie, et conformément aux 
recommandations du ministre 
de l'Intérieur, des Collectivités 
locales et des Transports, 
M. Saïd Sayoud, visant à 
garantir la pleine préparation 
des services concernés et à 
accompagner les différentes 
étapes du lancement officiel 
de ce système, une réunion 
technique de coordination par 

visioconférence a été tenue au 
profit de l'ensemble des wilayas, 
en prévision du lancement 
officiel de ce système, dans le 
cadre de l'adhésion de l'Algérie 
à la Convention de La Haye 
supprimant l'exigence de 
légalisation des actes publics 
étrangers", précise la même 
source.
Cette rencontre a permis 
d'examiner les différents 
aspects liés à l'activation de 
ce système. A ce titre, des 
exposés détaillés ont été 
présentés sur le cadre juridique 
et réglementaire de l'Apostille, 
en sus de l'explication du volet 
pratique relatif à la plateforme 
numérique dédiée au traitement 
des demandes, tout en clarifiant 
les procédures et conditions 
d'accès ainsi que les modalités 
de son utilisation par les 
services compétents".

Il a été également question 
de "l'ensemble du processus 
de traitement des demandes 
d'Apostille, des mécanismes 
de réception, d'examen, et 
de réponse aux dossiers 
conformément aux normes et 
procédures en vigueur, dans le 
but d'assurer un service public 
moderne et efficace répondant 
aux aspirations des citoyens et 
des opérateurs".
Dans ce contexte, "une 
formation spécialisée a été 
dispensée au profit de plusieurs 
grandes wilayas qui seront 
chargées d'encadrer cette 
opération et d'accompagner 
sa généralisation à l'échelle 
nationale, tout en soulignant 
l'importance de garantir 
la disponibilité humaine, 
technique, et logistique 
nécessaire pour la réussite de ce 
projet numérique stratégique".

Au terme de la réunion, l'accent 
a été mis sur "l'impératif de 
respecter les délais fixés pour 
la finalisation des différentes 
dispositions organisationnelles 
et technique, et de veiller à la 
pleine préparation des services 
concernés dans l'ensemble 
des wilayas, conformément 
aux recommandations du 
ministre de l'Intérieur, des 
Collectivités locales et des 

Transports, relatifs au suivi 
minutieux des différentes 
étapes de mise en œuvre de 
ce projet et à la garantie de 
son entrée en service dans les 
meilleures conditions, à même 
de contribuer à l'amélioration 
de la qualité du service public 
et à la simplification des 
procédures administratives au 
profit des citoyens", conclut le 
communiqué.

Nasri participe à la clôture de la Conférence sur la justice 
réparatrice et les réparations historiques liées à la traite 

transatlantique des esclaves

Représentant le président 
de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

le président du Conseil de la 
nation, M. Azouz Nasri a pris 
part aux travaux de clôture de la 
Conférence consultative de haut 
niveau sur la justice réparatrice 
et les réparations historiques 
liées à la traite transatlantique 
des esclaves, indique samedi un 
communiqué du Conseil.
Les travaux de clôture, tenus 
vendredi à Accra (Ghana), ont 
comporté plusieurs séances 
consultatives consacrées 
aux principaux axes de la 
Conférence, notamment "les 
questions de justice réparatrice 
et de réparations historiques, 
la restitution du patrimoine 
culturel spolié, ainsi que 
les cadres juridiques et 
institutionnels susceptibles de 
garantir l'équité et la réparation 
des préjudices", outre l'examen 
des mécanismes de mise en 
œuvre et de suivi.
Les travaux ont également 
été sanctionnés par l'adoption 
du document final et du cadre 
mondial post-adoption de la 
résolution, reflétant la volonté 
commune des Etats participants 

de promouvoir la justice 
historique et de préserver la 
mémoire collective des peuples 
affectés.
A l'issue des travaux de 
la Conférence, M. Nasri a 
assisté, aux côtés des hauts 
responsables des Etats et 
organismes participants, à 
une cérémonie traditionnelle 
organisée à Fort d'Osu, "l'un des 
principaux témoins historiques 
de la traite transatlantique 

des esclaves et des tragédies 
humaines qu'elle a engendrées 
au fil des générations". 
Cette cérémonie a été une 
occasion de rendre hommage 
aux millions d'Africains 
déportés de force hors du 
continent.
Il a été souligné "les liens 
historiques et humains qui les 
unissent aux peuples africains", 
dans un message symbolique 
appelant à l'ancrage des valeurs 

de justice, de dignité et de 
réconciliation.
La cérémonie a également été 
marquée par la commémoration 
de la journée de libération 
"Juneteenth", symbolisant 
l'émancipation définitive des 
Afro-Américains asservis.
A ce propos, l'importance 
de préserver la mémoire 
historique et de renforcer les 
efforts internationaux visant la 
lutte contre toutes les formes 

de discrimination et de racisme 
a été mise en avant, ainsi que 
l'édification d'un avenir fondé 
sur l'équité, la reconnaissance 
des droits et la justice entre les 
peuples, ajoute la même source.
En marge des travaux de la 
Conférence, une cérémonie 
traditionnelle a été organisée 
en l'honneur de plusieurs hauts 
responsables et personnalités 
participantes, dont le président 
du Conseil de la nation, 
dans un geste symbolique 
traduisant l'esprit d'amitié et de 
reconnaissance mutuelle entre 
les peuples et qui concrétise 
les dimensions culturelles et 
humaines ayant caractérisé 
cette rencontre internationale.
Il est à noter que M. Nasri 
était accompagné de 
l'ambassadeur d'Algérie au 
Ghana, Mourad Louhaidia, 
du chef du cabinet de Conseil 
de la nation, Makhlouf Sahel, 
et de la directrice par intérim 
des affaires humanitaires, 
sociales, culturelles et 
scientifiques et techniques 
internationales au ministère 
des Affaires étrangères, Ahlem 
Sarah Charikhi, conclut le 
communiqué.


